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t. es rés"JJ.lta.ts de la. réunion du Conseil de l'Entente Balkanique Dtatürk parle aux journalistes L'Autriche et le Reich La journÉB politique d'hier 

à Londres ta YouuoslaviE Et la Rouma niE ayant nommé un nouvEau ministrB 
aupr~s dB 5. M. IE Roi d'Italie, EmpErEur d'EthiopiE, la 6rÈCB 

et la TurquiE conf ormEront à IEur tour IEur attitudE aux rElations 

--
L 'EntentE BalkaniquB 

sera EDCOPE rBnforCÉE 

Une note officieuse de Vienne 
Vienne. 28. - Une noie officieuse a De Sir Mosley à lord Strabolgi 

paru dans tous les:journauxde ce malin 
soue le titre : • Le sens de la paix al·\ Londres 28 _ s· o Id '1 1 
lemaude Il y e 1 d'it tt · • · tr swa " os ey, 

~~ , ». s que ce e paix, leader de~ fascistes anglais, dans un 
Au cours de la réunion,à la résiden- telle quelle a ~lé conclue par le Dr discours qu'il a prononcé hier apporte 

ce 1>résidenliello à Çamkaya les jour- Schuschm_g~ et le Fuehrer a été sa- son adhésion totale à la olili ue de 

amicalEs qu'EllEs EntrEfiEnnent avEc l'ltaliE n_'.lllstes balkaniques ayant prié Ata· luée avec )Ote par le peuple allemand M Chamberlain p q 
• turk de bieti •ouloir leur confi'er see tout enlier comme le point de départ · L 1• • • p 1 dé 1 t d 1 - a po 1tique suivie 1·usqu'ici par imµress. ion• sui· l'Entente Balkan1·que, our e ve oppemen e re allons t 

·- - ...... 

, ~·extension de la collaboration turco-hellénique 
sera assuréB par un traité additionnel 

1,6
le conseil de !'Entente Balkanique Ankara,27.AA.-LeCouseil permanent de l'EntenteBalk:rnique s'est réuui 

U~ &t r<iuui hior matin sous la prési- à Ankara sous la pr~sidence de S.E. MonsiAur Métaxas, pré; ident du Conseil 
nu~ce du général M;1taxas el a conti- hellénique, les 25, 26 el 27 février l'lSS Y ont pris part LL. EE. M. M. le 
i' ses travaux. président Stoyadiuovitch, Comnène et le Dr R. Aras. 

~;!. !>ükrü Kayn, ministre de l'Inté- 1.- Les reprêsentanls des Etals membres de l'Enleut' ont procédé à r, Ur 01 secrétaire général du Parti un échaugo de vues d'ensemble sur tous les aspects de la p..titiques générale 
luPOblicaiu du Peuple a offert à midi el ils ont délibéré sur le; questions les intéressant plus part cuhèrement. 
tn club « Anadolu » un déjeuner en Il a éM unanimement constaté que !'Entente Balkanique a eu un rôle des 
~eQ~neur des revrésentants des Etals plus féconds pour le maintien de la paix el la lrauquillité d ms celle rég~on 

Entente balkanique. de l'Europe et qu'elle constitue un facteur des plus solides pour la réalisa· 
L'allocution de llll. Métaxas lion de l'idéal de µaix qu'elle n'a cessé de poursuivre. 

au stade d'Ankara Une parfaite concordance de vues sur toutes les questions de polilique qi!né· 
t\ raie, d'intért!t commun et de relations mutuelles s'est comme toujours, manifestée 

cn1 leur clépart nos éminents hôtes au cours des délibérations du conseil el la solidorité unissant les membres d~ 
hr été chaleureusement applaudis ,. . . . . 
16 Une foule compactefqui s'était ras· Ententes est avérée plus ferme el plus solide que 1ama1s. . . 

lllblée aux abords du club. 2. - Les Etals l'Entents-Balkanique, attachés anx prmc1pos dont 
Il) t\ccompagnile de M. ~ükru Kaya ils' s'est inspiré à son origine le Pacte de la Société des Nations, sont résolus 
~.&ont rendus ensuite au stade d'An· de rester des me_mb~es l_oyaux di! l'institution de Genè<~- Ils souligent quo 
fti·t et ont suivi un certain temps le l'œuvre de cet.te mshtutwn do1t.ê_tre conforme au prmmpe ~u respec_1 ab­
~ atch comptant pour te championnat solu de leur rndép.endance poil tique et de leur égahté par!a1te v1s-à-v1s des 
a~ la division nationale qui mettait membrea de la Soc1é1é ~es Nattons. . . . . 
~f Prises J'équipe decGalataearay>et Fermement résolus a ne pas se me/er des questions concernant fa pofJt1que 
Q des élilveB oŒciers du«H9.rbiye• .

1 
intlirieure des autres Etats, les gouvernements de l' E11tente-Balkanique sont 

'la uand nos émrneuts hôtes parurent décides d ne tolérer aucune immixtion de quelque nature qu'elle soit dadS leurs 
~li, tribune d'honneur, la foule re~- affaires iulérieures. . ' 
~Q 68ant le stade se leva el leur fil 

l 09alion longue et chnleurru8e. 3.- PPndant l'étude des questiou& se rapportant :~ la politique ."!édi­
terranéenne de !'Entente Balkanique te Conseil a été da< s que la pohhqne 
eur laquelle les Etals membres de !'Entente-Balkanique s·1 sont ~rouvés. en· 
tièromeut d'accord dès le début, était en ce qui concerne le bassm méd1ter­
rao 6eu une politique de bons rapports et de coopératiot1 dans .le but de la 
paix avec chacune de principales puissances riveraine~, à savoir: l'Angle­
terre, la France, l'Italie. 

L'Enteute-Balkanique a su1'i cette polilique en parfai ce ha1·monie entre 
sos membres et elle a déployé des efforts fructuoux en vue de resserrer les 
lion s des quatre pays alliés avec les susdites puissances m ldtlerrauéeunes. 

Qe 1~ Président M. ~étaxae, profi_l~nt 
Q11 °ccasion de se trouver au m1!1eu 
Q1 a Population d'Ankara et de la ieu­
ne 80 d'Aukara,fit devant le micropho· 
&Q %s courte allo!'ution.Parlant tant 
gu1

90n nom qu'au nom de •es collè· 
!•ie '· 11 exprima la joie qu'ils ressen­
leunot d~ se trouver au milieu de la 
laie 0ssa turque el salua la nation et 
bt91 UneHse turques au nom des mem· 
le01 du conseil permanent de l'En- Après a.voir traversé les phases coDnues, la question d Ethiopie est de-
%1 ° batkaniq ue Pl dos nations grec- venue lneldatante ponr l'Entente-Balka.uique. 
li ~·ougoslave ol roumaine. Poursuivant dès lors la r'alisation de leur poliliquo méditerranéenne 

lur le~mina en g'écriant • Vive la commune, les Etats alliés ont fait des efforts sérieux dans le domaine du 
~ qute! '" rapprochement avec chacune des puissances ci-haut mentionnées et ils ont 

16'~P..ü~cn E~ref Uuaydin , ministre r<'u>si à consolider leurs relations amicales a•ec elles. 
lutc

1
?rquie i\ Athènei', traduisit en C'est dans cet ordre d'idées que s'rsl placée la Yougoslavie en concluant avec 

%; 1 nltocution <lu président !'.1élaxas lïtulie un pacte d'amitié et en harmonisant aù1>i ses relations avec celles que 
~il\o~~ accueillie par des 

1
npplaud

11
is· les t!eux autres Etats membres de l'entente et riverains de la Néditerranée avaient 

t,i ~ l1J"<·lOn~és pal' t)S ITil I• a ··· . , . . . 
~iu' o liHSOllt • s remplissant le sla- , fJ<l é~ab/œs par des pacles s1m1lmrcs avec cef/e puissance. . 

111\. Dautre part, le conseil permanent a w11staté que, sur ces enlrefatles, la 
'~·:I\ départ du &tacJium des éminents Yougoslavie a nommé un nouveau ministre p/é11ipote11tiaire a Rome, accrédite 
; f~u 8•~tants des pays ami• et alliés auprès de Sa />fajesté le roi d'lla/ie, empcn'ur rl'Elhiopœ, e11 co11for111ite avec la 

1~~1 0 ~:~ <'~alemenl \'occasion à la nouvelle constitu/1011 iÎalie1111e : la Roumanie qui sr trouve nctuellemenl dans 
p;Queinstomantfedster d u

1
ue d_façon ent une situation similaire, est a so11 tour décidée à acoediter sans re/ard un nou-

ko101 . par es app au 1ssemen s . . . R 
'<lir '!lus ses sentiments de sincère v1·a11 mm1stre a ome. 
~ '6 et <l'inaltêrablo alliance. Devant ces faits qui démontrent une fois de plus la. parfé.ite concor-

lhé à la résidence dance des vues qui elristent entre les membres de l'Entente Balkanique 
" l>l'éaidentielle de Çaukaya concernant la politique méditerranéenne ci-haut mentionnée, le conseil 

1 "a estime en vue de faciliter la coopération internationale dans le bassin 
,a lt~118 l'après-midi, le Président de méditerranéen, que la Grèce et la Turquie devront aviser au nécessaire 
ê%rdPhU~liquo Atatürk avait invité au- afin ds conformer leur attitude dans la question d'Ethiopie allll: relations 
1 °~1av ui les clélégations hellilne, you- amicales qu'elles entretiennent avec l'Italie. 
~· ioue st ,roumaine ainsi que tous daiis 
0

t18rt rhnaltstos balkaniques à ua thé Le conseil est egale111e11t convaincu qu'un pas important serait fait 
•a~~a.C: ez lui 011 sa résidence de le domaine de la cooperatio11 internationale susvisée pur une adhésion éven-
~ ,a. tue/le de l'Italie d la convention de Nontreux. ' 

~-Y~~s les i_ninielres du cabinet Celâl 4.- Le conseil permanent de l'Entente Balkanique a ratifié les décisions 
IJQleu1\ a10s1 que les ministres pléui- du dernier conseil économique réuni à Athènes. 
1 a1~an~ 1ree des pays de !'Entente 5.- Le conseil a décidé de maintenir sa politique de non-intervention 
1U 11\ii 1riuo el les hauts fonctionnaires dans les affaires espagnoles. 

' · 1 no re gouvernement et dont M. Eden 
Io Président de la République a fait arnica es. 
les déclarations suivantes: Contrairement aux commentaires por~ait, en ~aj~ure partie, la rospon-

publiée par la prease internatiouale,la eab1hté, a·l-11 dit, menait Ill pays soit 
"l'Union balkanique es! un idéal qui note_ précise qu'il y 8 deux points es- à la guerre, s01t à l'humiliation. 

nous a de tout temps sincèrement attirés. seut1els dont Il faut tenir compte dans Par contre, des manifostatione con· 
Je suis heureux de constater que cet l'application des nouveaux rapporte Ire Io gouvernement out été organ• 

idéal elargit chaque jour d'avantage les entre le R9ioh et l'Autriche : sées à Trafalgar Square el à Hyc' 
1 L'A · h • · Park. Les orateurs du Labour Pa1 assises sur lesquelles il est edi'ié. les o utrJC e s est tou1ours consi-

1' dé é Et 1 Il 1 ont accusé le Îouvernement de trah grands e"orts qui ont eté déplo.rés el les r e comme un a a emand dont e 1 . 
• 11 ' sort est étroitement lié à celui du peu- son envers a igue el envers la sécu-

succes qui ont étè remportés dans ce pie allemand ; rité collective. La police a dû intervo­
domaine par les dirigeants des Etats 20 Elle pourra accomplir la grande nir pour maintenir l'ordro. Lord Stra­
balkaniques, ainsi que leur attüchement lll.che que lui incombe envers le peu· bolgi s'est écrié notamment que l'An· 
a l'alliance, merifent tous les éloges. pie allemand el envers t 'Europe qu'à gleterre est aujourd'hui la premiilre 

Je suis pleinement convaincu que la, s~ule condition de demeurer un grande puissance ... après l'Italie. 
dans le , . Etat tndépen~anl 

. a Balkans cet état d union Des remammenls impo t t télé 
qui no t' f ·t ê d r an s on us sa is ai m mé ans sa 1 apportés au cadre des dirigeant• du 
~orme actuelle, se manifestera un • Front patriotique • en vue, pr,.cise-
1our sous sa forme perfectionnée tel·\ l·on, de faciliter l'œuvre de la pacifica­
le que beauconp de personnes n'ar- lion du peuple allemand. Le plus im· 
rivent pas aujourd'hui à la concevoir. portant est le remplac~ment du gou-

// y a lieu de constater qu'aux efforts verneur de Styrie l?ar. le chef sup-
deployes par les d' · t _, E"t t pléanl du front patr1ot1que pour toute 

Le statut moderne du Travail 
a.u Luxembourg 

M. ChautBmps mBnace 
d8missionnEr · 

dB 
. . . , . mgean s u~s a s l'Autriche, le Dr Zernatto. 

ailles viennent s a1outer /es services que _____ -
rend d la cause la presse balkanique. Je U f , , Paris, 28. - Au cours de la séance n SauvE agB OPBrE d'hier au Sénat, M. Chautemps s'est 
souhaite que les journalistes desBalkans félicit.l des accords réalisés entre les 
considèrent cet idea/ élevé comme leur par IB maréchal Balbo commiss1ous intéressées et les auteurs 
propre ideal el qu'ils mettent toutes de motion• d'amendement au projet 
leurs possibilités au service de sa réa li du statut moderne du Travail.Il a cons-
sation. Rome,28. -l'avion du comte Nazzotti, talil toutefoi~ que ces ar.cor•ls Dt! suf-

qui participait au rallye aérien du Sa- fieeut pas à rapprocher de façon subs-
Je dois d'ailleurs ajouter què c'est de h tantielle les amendement~ PU ques-ara, ètait perdu depuis mercredi. le 

cette manière que la presse a jusqu'1ti lion du texte voté par la Chambre et 
marécll.al Balbo dirigeait persl!nnel- a expr1'm" l'espo· d è conçu et execulé sa tdche. ~ 1r que es prngr 8 
lement les recherches.li est parvenu hier dans co sens pourrraient êtrn rtialisés 

l'histoire nous indique que des na- à percevoir /'appareil d environ 300 km. au cours de la navette dao textes en· 
tio11s di//ére11tes ks unes des autres ont d l'O _, l'O . _, Ire fPS deux Chambres. Le pr'.s1'dent ues/ ue as1s ue Cu/ra. Le maré- H 

conc/11 da11.; le monde des unions el on/ dn Consoil ti'<l pas ca1Jh6 qu'en ca• chat s'est immedialemenl posé sur le 0 

ainsi vécu ensemble durant des siècles. contrairn il so ve.rrait obligé de pré-
sable non loin de /'an<pareil égaré el a 1 lé Nous desirons que l'union d taque/le r. seu er sa ' m1ss1ou et r,olle du cabi-
recueil/i à bord de son avion le comte nel pl tôt d · à nous voulons arnoer soit de beaucoup u qne e sousct·1re des mo-
Nazzofli el ses compagnons qui sont tous dificalious qnl porteraient atteinte à 

supérieure à ce/il's qui o,i/ existé dans indemnes. l'esprit mème du projet de loi et à ses 
/e passé. Il vü sans dire qu'un ideaf dispo~itious essentielle~. 
aussi ha 11 I p I ac é 11 e peu 1 ·être éd i fit! sur -!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!~-~~11!!!!!11!!!!!11!!!!!!'!!!!!'!11!!!!!!!!!!!!!11!!!!!11!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 
un fondement constitué par les exigences 
d'une politique temporaire. 

Il faut qne ce fondement soit enrl· 
chi et consolidé par les joya.uz de la 
culture intellectuelle et de l'économie. 
Car la conduite de toute politique doit 
avant tout se ba.aer sur ces de1UC fa.c­
teurs essentiels, 

J• suis persuad,' que ce brillant ave­
nir n'est pas telle111e11t loin et qu'il nous 
sera possible à 11ous-111dmes de /'aflein­
dre. Nais c'est surtout à ceux qui nous 
wivro11t qu'il sera donné de fêter sa 
ple111e realisation avec toute le joie 
qu'elle comporte». 

Dils que le Président Atatürk eut 
ache•é ~os d~clarations à la presse, 
M. Haoul Anaatasiu, directeur de la 
:Jri,sse roumaine, au nom de toute la 
pres~e _balkanique, remercia - par 
l'entre1n1se du Dr Aras - pour le 
grand honneur qu'il fit aux journalis­
tes des Balkans eu les recevant et eu 
leur !aieanl des déclarations en as­
surant que la presse balkanique fera 
tout son devoit· envers l'union balka· 
nique. . 

Le Président Atatürk remercie el 
eu serrant la main de M. Raoul Anas­
tasio, entend serrer h main de tous 
les membres de la presse balkanique. 

LBS laponais culbutBnt les f orcBs 
chinoises dans IE Chansi 

La briéveté el la rareté des infor· 
mations qui parviennent au sujet des 
opérations japonaises en Chine ne 
sauraient être interprétées comme un 
ralentissement et, moins encore,un ar­
rêt de celles-ci. 

Dans la partie méridionale de la 
province du CHANSL à l'extrémité 
nord-occidentale de l'arc de cercle 
formé par le front actuel, les colonnes 
motorisées japonaiaes n'ont app>lrem­
ment rencontré aucune résistance s~­
rieuse el se sont répandues graduel­
lement à travers le Ronan septentrio­
nal ; d'autres unités également moto­
risées se sont amassées plus à l'Est,sur 
la rive septentrionale du Fleuv!' Jau· 
ne. entre Cheugchow et Kaifeng. Il y 
a donc lieu de prévoir que le passage 
du fleuve sera tenté, comme on le pré­
voyait d'ailleurs, dans la région des 
gués de Menghsie11. 

D'autre part, les troupes japonaises 
progressent au Nord-Ouest du Chansi. 

Le long du Fleuve Jaune 
Dans la partie centrale du front, les 

Japonais 9enant de lapartieSUD-OCCI­
DENTALE du Chantoung marquaient 
le pas dep11is quelques semaines, de­
vant le sydtilme des fortifications chi­
noises au :"lord de la grande voie fer­
rée transversale de Louughai. C&s 
jours dernier~. las Chinois ont été vi­
vement alarmés d'apprendre qu'ils ré­
quisitionnent descenlaines de barques 
de pêche el d'autres embarcations sur 
les lacs Touchiaou et Chiaoyang. Il 
s'agit de de~x lacs assez rnetea sépa 
réR par Jn isthme accident~ tout e 
collines qui longe la gra~de rou 
moderne pour camions do Souch'" 

On redoute, ùu côté chinois q1 
l'ennemi n'utilise les deux lacs 'on Vt.J 

de hâter l•on avance. Effectivement, 
une P>ll'eille tentative ao1rait µour ef­
fet de compromettre granclemenl l'ef­
ficacité du systilme de défense sur la 
terre ferme. taien;1:tères des Affaires êtrangilres Des agents pourront être délégués et reçus par les Etats membres de 

gaiement invités. l'Eutenle en vue d'établir le contact avec le gouvernement du général Franco Encore un grand prorès 
~ • el d'assurer ainsi la sauvegarde de leurs intérêts économiques. Il 

_Suivant les dernières in'ormations, les 
Japonais ont déclenché dans le sud du 
Chansi une bataille de très qrand style 
dans laquelle sont engagés du coté chi. 
11ois près de cent mille hommes.Le.< Nip. 
pons attaquenl avec violence el,>emble-t­
i/, avec succès. Une victoire dans ce sec­
teur leur permettrait de déborder par le 
nord-ouest tout le système des defenses 
du chemin de fer de lunghai. C'est leur 
vieux pro1et que nous avons déjà indiqué 
à cd/e place et don/ ils poursuivent la 
réalisalio11 avec la ténacité qu'ils met­
tent dans toutes leurs entreprises. 

L'occupation de Haichow, tête de 
ligno sur la côta de la voie ferrée de 
Louughai que nous annoncions ré­
cemment, a été oµérée par la cotonne 
du générnl Ok1tjaki, venant du Chan­
toung SUD-ORIENTAL. 

llit t<ir • • BO U ff S S ''111., r:"'l'Ondant du Tan à Ankara tour- 6.- Un projet de traité additionnel turco-hellénique a été présenté par • , , , 
te: O.se1gnements complementaires sui- 1 D b' t I' l LL. EE. M. le présidelll Mélaxas et e r Aras, ayant pour o Je extension -~ Pal'is, 28. - Un nouveau grand pro-

lt ... a réuuio , de la collaboration découlant du pacte d'Entenle cordiale turco hellénique cès politique commencera Je 2 mars à fr ''Oaph• n s est déroulée dans une A 
1
6
aQclie ~re de bonne humeur el de dans le cadre des engagements existants. Moscou. u banc des accusée sont 

"llli-1·8tcord1alité.A un moment donné, L .1 · é d h . · 1- d Boukharine, Rikoff el de nombreux ,, ~ re d 7.""" e conse1 a déc1d que ses eux proc ames sessions se 1en ront autres dirigeants de la première heu· 
'la'Oll'lu , e la Justice M. $ükrü Sa- au mois de septembro 1938 à Genilve ot au début du mois de février J939 à re de la révoluti'on commuui'sle ai·asi· 
11 Qa la ij eBt révélé un spécialiste B 1 da ••u•c"!a!"r .es!"'!'. '!!!!!'l!!!!...,'!!!!'!!!!!!!!'!"!!!'!"!!!'!!!!'!!!!!!!!!ll!!!l!ll"'!" _____ "'!"~~"'!!!!!!!!!!"___ que J' a uci en am bas sad eur à Berlin ka tité !lSe nati&uale du czeybekJ>. .. __ ,.., 
i. Utnalist •1 vemeut applaudi, Puis le - - - - La nouvelle Constitution Krestinsky. 

•ie'Jbeke!'.l.Daekalakis a aussi dansé sidont da Conseil el les membres du Ils sont toue accusés do haute 
"· gouvernement accompagnèrent nos roumaine trahison, de complot con1 e la sûreté 

ta 8 . émiueats hôtes jusqu'à la station et de l'Etat el d'avoir prc>jetJ le d6mem-
1190 ban °•ré9 des ministres Ier s~uhsailèrednt u~ bhon vtoytaged. DÉCiarations du roi Carol b~emenld~ l'UbRISS.Les débats du pro· 
1~ donnéq

1
uet e_uivi d'une réception a e r toya mov1tc es a teu a en c.,s seron pu 1cs. 

~:~à Ankae soir par les trois minis· notre ville aujourd'hui vers midi. Bucarest, 28. - Aprils l'entrée en Nous publions aujourd'hui en 
4ilme page sous notre rubrique l tnique ra des Etats de !'Entente M. Stoyadiuovitch restera quelques vigueur officielle d6 la nouvelle Cons· 

'-' llépart d heures seulement à Istanbul où il ira litution le roi Carol a dit notamment : 

''
~hr'a . e Jll.Stoyadinovitch déposer une couronne au monument - Je suis le premier à être liô par 
11 ~ ~ m · de la République du Taksim, visitera ln nouvelle Constitution dont je me 

•.., "ou inuit, le prée1'dent du Con- f · 1 d'en au no d 1 '·•t • go 1 la ville el prendra le soir Je Simplon era1 e gar 1 m u peup e 
%6 

6nt coug~ ave M. Stoyadinovitch Express P?Ur rentrer directement er. roumain. C'est sur celte base que je 
Iles Per des délégations ainsi Yougoslavie. bâtirai la nouvelle Roumanie riche el 

sonnalités turques. Le pré- puissante. 

La. presse turque 
de ce ma.tin 

une analyse et de larges extrait des 
articles de fond de tous nos con­
frères d'outre pont. 

Voici les dernières dépêches rie l'a· 
gence. à propos de ces opérations : 

Pékin, 27. (A. A.).-Après trois jours 
de combats violents, les troupes nippo· 
nes attaquant dans fa région de la ligne 
de Chich, dans le Chansi central, attei­
gnirent leurs objectifs et poursuivi nt les 
troupes chinoises qui battent en retraite 
vers le Sud. 

les éléments nippons venant du Sud­
Est atteignirent Tchou Sen Tien a11 Sud 
Est du Chansi, et tentent de couper fa 
retraite aux troupes chinoises. 

Enfin, il semble que les troupes ja­
pon•ises venant de Nankin ont repris 
tour avance, dans le Kiaugsu, le long 
du trou~on MERIDIONAL de la voie 
ferrêa Tsientsiu-Poukéou. Les iufor­
mat1oue prticidtiS font toutefois défaut 
qunut aux opérations sur ce secteur. 

L'action aérienne 
L'11~ialiou navale nippone a &ffectué 

av1111t-hiE'r un raid sur Nantchang, ca­
pitale_ de Kiange1,el livra un combat à 
50 avions chinois. 18 avions de chasse 
japonais ab>lttirent 37 avions chinois. 
Deux avions japonais ne regagnilrent 
pas leur base. 

D'autres groupes d'hydravions ja­
ponais br>mbardèrent les aérodromes 
des provinces de Kiangsi, de Tcheki· 
ang el de Fouk1en. 
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L'oEuvrs dEs ''Maisons du Peuple" 
ÉVD UÉB par IE ministrE dB 
l'intérieur, M. ~ükrü Haya 

)1. ~iikrfr Kayn, niini~tre de l'lntlirieur ei aprAcialion, c'est l'instituteur. 
e1·rétairc-g6néral du Parti r:épublicain tlu 

l'euplc. avait prc'lloncé le 20 courant 11 !'oc- Ces jeunes instituteur' et instruc­
ras1on du ~ixièu1e ann1vers:ure ùe la fon- teurs entre les mains de qni nous 
dation des ~faisons ùu Ptuplt, un llit;f•onrs avons confi.; l'éducation rie nos en­
dont nous avions ù.onni> le in~ino jour un fnntsi, de leur esprit et de leur cons· 
réf>umé.Vu l'itnportanco ilr ce do~:u~ent, nous. cience ont franchi" le-. murs et IAs banc8 
nous faison~ un ·plaisir de le pubher 1n.-cxtèn~o 
d'après'" texte qui nous a été comrnuniqué d~s écoles, et accomplissent Jeurs tâ· 
hier par l'.L\. ches dans les maisons du Peuple, el 

Honorables Compatriotes, su, des chaires populaire~. Ils y tra-
Les • Maisons du Peuple ,, font au- vailurnt à augmenter les connaissan-

ces du peuple. jourd'hui leur entrée ùans leur si-
xième année d'activité. Celle ann~a Tl est indubitable que la base pri­
nous aurons encore 42 " Maisons » mordiale du moral el de l'éducation 
dan' le pays,42 villes de plus auront la nationale se développe dana le foyer 
lumière del 'idéal national du savoir de la famille, surtout au sein de la 
et l'expérience ·mère. Depuis des siècles et des siècles, 

f_.i, \ 

Le budget 

LE VILAYJIT 

du vilayet 
La commissiou du budget a oxami1 · 

et ap 11rouo6 le budget pou:· l'ann« 
r938 claboré par la comm1s•io11 per­
manente. li s'élève a 4468.109 Ltq~. 
dont 603 380 Ltq; représentent '" 
budget extraordinaire. En ce moment 
où un groq effort est d<'ployé en r 1-

veut· du développement d'Istaubul, il 
est:juste que la Municipalité n'on su;1-
porte pas seule les frais et que le 
Vilayet '1Ussi y participe. Toutefoi~. 
comme il ne dispose guère de boan­
coup rie crédits, il a été décidé d':;f­
fecter dans co but, à titre « symbo 
lique '"un montant de l6.000 Ltqs. 

La subvention annuelle que le Vi­
layet accorde aux se1·vices d'extinc­
tion a été portée de 25.000 à 40.000 
linss turqu1>s. 

Enfin le Vilayet contribuera aux 
frais de construction d'un quai à Sili­
vri, les ressources de l'admimstration 
locale ne suffisant pas pour y faire 

.J 0 (~.\LE 
droit pilnal, par C. Taner. 

Justice et droit, par G. dol Vecchio. 
Les vayements internationaux par 

V. R. Kienbück. 
LBS .ASSOCIAftOXS 

Katinée dansante 
à la "Casa d 'Italia " 

Le 5 mars, à 17 h. aura lieu dans 111 
grande salle de la Casa d'Italia une 
matinfo dansante. Ou est prié de s'ins­
crire à l'avance. 

Le contrôle de la solidité 
des chaussures 

r 

Lundi 28 Février 1938,. 
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QuElques détails sur le nouveau 
palais du Hamutay 

Une interview de M. Silay, vice·présideJlt 
de la C.A. N . 

, • otre confrère I' • Ulus» a interviewé composée de trois parties, une auuf 
M. Fikrel Silay, vice-président du pour le corps diplomatique pour•~ 
Kamutay et président de la commis- contemr cent personnes et une po 
sion devant se prononcer au sujet du la p;.esse. . ·~ 
plan élaboré, après un con?ours inter-

1 
L mstallatto~ de la _lumière sera l~tl 

national, pour la construcltou du nou-
1 
de faQon que l_on pmsse prend.ra 

veau palai9 du Kamutuy. photos tant le Jour que la nmt. ..1. 

Les intéressés ont maintes fois cons-- On sait que le plan adopté eet l'œu· I U~ grand sal~n sera aussi améll""~ 
talé, ces temps derniers, que les chan- vre du docteur-ingénieur Klemens! Iou llle de menltonuer les salons 1. sures mises en vante sur notre place Holtzmeister. servée à _la présidence du Ka01u'' l 
manquent de solidité et s'abîme ni - La commission, a _déclar~ M. Ft- 1 à_ la présidence du Co!1seil, au:i J1I 

très rapidement. En vue d6 remédier kret Silay, après avoir délibéré au mstres e_t aux comm1ss1ons. l 
~ un. étal de choses hauteme?t pré- •ujet de la construction du nouveau Le bât11o~nt contiendra en 111°11 1nd~c1able aux inlérêls du public. l'_as· palais du Kamutay, s'est adre sée au,x nu compartiment po~r _le calor1fl, 
soctatton des cordoumers a décidé architecte• du pays et à ceux de l'e- un autre P<?Ur la vent1latton, une ~ 
de prendre certaines mas~res. tranger. Elle les a avis~8 qu'ils de- traie électrtque, D!Je i,m_primerie, 

Cen" <r1i, au cours des années pro- lesTurcs vivent en s'appuyant sur cet­
chames, vont Inaugurer cette c~rémo- te base solide. Aussi jouissent-ils du 
rnonie auront, j'en suis sûr, le bon- plus grand privilège de capacité ex­
henr de donner un chiffre plusieurs ceptionnelle. Si le Turc a pu vaincre 
foir sn11~rieur à celui qne je vieus de les difficultés des siècles grâce à la 
citer. J'éprouve, dès maintient, leur solidité et à la fermeté que son carac­
joie ainsi que celle do leur~ auditeurs téristique el son éducation nationale 
et je prend déja pari à l'alh~grese;; donnent à son organisme physique et 
de ces compatriotes. En 1932 , date ile moral. et si aujourd'hui encore il a la 
la pri~ro inauguration des ~laisons <lu force de ·é~ister aux difficultés du 
Peuple, nous en avions seulerncnl 24. jour, il doit ce succès. en majeure 
et :J4.000 mEmbreF.Aujourd'hui.lc 20fé· partie, à la solidité de la famille, au 
vrier rn3'! nous comptons, y comprt• moral élevé, au caractère supérieur de 
les nouvelles créations, 209 :\faisons la mère, c'est-à-dire de la femme tnr­
et plus cle 100.000 membres-homme,; que. - applaudissements-. 

lace. 
Le «Sou Telegraf> est informé que 1 vaient non seulemeut ne pas perdre dortoirs pour les Jardtoters, les ge. 

d_es. homme.a de confia~ce de l'asso- de vue que tous les servi5les y ~ft~- de servwe, les agents . de police, 0· 

LA Ml1NICIPALITE ctalion, qm ~eront évidemment des rents devaient ·être exécutes à l'1Dtt3· caserne pour la _garnison affect'!",i 
experts, vieiteroat toutes les bouti- rieur même du palais,maie que celui-ci, la gar~e du palais, des dépôts d 8 

ques et rnilme les grands magasins de d'après les exigences de l'époque, de· des ~a1ssee pour la conservatioll 6 

chaussures; ils examinei:ont , leurs vait être à même de figurer parmi les 1 archives. rf 

et femmes -, actifs ou on action, Développer ce caractère ferme o,_ne 
remplissant chacun un rôle efficace la naliou acquiert au foyer lle la fa. 
dans fe domatne social. mille et au sein de la mère, est une 

lâche que la nation confi" enlre les 
Aujourd'hui des patriotss •listin· mains des instituteurs. 

gués se trouvent réunis à cetle mùme 
heure, dans les • Iaisons du Peuple La tâche que ces derniers assument 
pour as istor comme vous. ù cette cô· ainsi est très ardue, et toute pleine 
rémome et nous écoutent dans la me- de responsabilité. Le pays, la Nation 
~ure des moyens dont ils disposent. se trouvent avoir remis en leurs mai•l• 

D'orcl et a<ec l'autorisation de leur trésor le plus priicieux :ll•urs e:t· 
fanls, leur plus chère existenco, leur 

notre Grantl Chef, je vous salue, vous histoire, leur bouheur, leur avenir et 
el. en votre haute personnalité, notre libertG. 
grande nation, nu nom de notre 
Grand Chef. avec déférence et affec- S'acquitter de cette tâche dans le 
tian. (Al'plau11s•ement".) cadre des exigences !lu caractère na­

tional et en conformité avec les pro-
L'éloquence des chüfres izrès rie la technique el 1.réparer les 
Mes chers Compalriotee, esprits et les consciences destinées à 

.Te voudrais renseigner notre na- défendre la Patrie et la Xation, sont 
tion sur les tra\•aux des )1ai~ons du des devoirs qui incombent à leur sa­
Peuplo dura 1l t'année. Do cette façon voir et à leur conscience. 
d sera fait do leur acliviM annuelle L'idée que l'avenir d'un pays est 
un compto·rt':ulu par devant la na- fondé par les instituteurH est une v!\­
tiou. C'est it ,ons et ii notre grande t•ito déduite de l'histoire do plus1eut·i; 
uatiou qu'il 1ppartt~:1 t de critiquet' et sociétés civilisées actuellement pros-
d'appréc· : pèré -.Tant que ce_tte VLrilâ •~. presente 

\1 ' 1'13'l t 1 •a nos yeux, los peres ae f.1mllle. leurs 
, ors qu on · · • qnt es a pro- enfants, !'l tau, ceux q111 portent !a 

mtère aouee d'activité, on avnit donné responsabilité do 1 existence et de 
dni.s los ~I i '1ns du l'ouple 915 confé- l'avenir de cea pores et onfanh ont 
rence, on ri fait cett année 3.056. Au pour devoir prunorclial Io soin de s'oc 
lieu de 876 co1werts organisée en !933. cuper des instiluteurs et des œuHes 
il Y en ou 1.164 cette année, de même, vivantes qu'ils ont créées et qu'ils vont 
au lieu dos 511 représentations duranl créer. 
cette année-li\, on en a donné 1.589 
cette année-ci. :\os c111émas et nos ra- Nos instituteurs sont conscients de 
dios out augmenté dan• la même pro- la valeur et de l'importance de leur 
portion. En 1933,, no" bibliothèques tâche el travaillent en conséquence. 
possédaient 59.000 livres et elles A mesure Que leur• moyens vont aug­
ovaient u L49.900 leeteura. C,;tte an- menter les efforts de leur act1V1té se­
né<', le nombre tle• volumes se chiffro roui d'autant plus étendus el plus 
par 129.362 et le total des lecteurs de· profonds. 
pa se 1.590.000. j C'est un devoir pour nous que ?e 

• 'ous somme~ au début de la 4me leur rendre hommage - applaudts· 
annéo de notre intérêt témoigné par sements-. 

"C .Il voeu à réaliser le plus 
t6t possible 

l'organisntion d"exposilions, d'excur­
sions aux villages et la création de 
•alles d'ecseignomeat populaires. En 
1935 on avait ouvert 59 expositions. 
Celte ann~e nous en avons inauguré Nous comptons également dans nos 
179. Do m~me, le 11ombre des excur- ranl(S des cultivateurs, des ouvrier•, 
sions faite~ aux villages ~t~it de 495 des fonctionnaires, des médecins indé· 
en l\l35. Cette année on en fit 1495. pendants, des ingénieurs, des co m­
Les cours d'instruction populaire• sont merçants, des avocats, et bien d'autre 
mo11t~s de 8.300 à 16.00o. En 1933 éléments éclairés et aclifo. Eux aussi 
5.10.000 compatriotes avaient fréquen- consacrent aux tâches qu'ils out assu­
té nos Maison. du Peuple, catie année mées dans leq Maisons du Peuple le 
ce chiffre est de 6.442.000. loisir que leur laissent lem•s occupa-

L'année pass~n. le total iles mem- tians quotidiennes. 
bras actifa ~tait de 95.253, dont 8.877 Ils s'appliquent à remplir le devoir 
instituteurs. t5.577 cult:vateurs, 23.935 que comporte la qualité d'être intdloc 
ouvrier , 5.n3 commerçant•. 1.551 lue!, en faisant profiter leurs compa­
médecins. 1.904 avocats et lu reste de !riotes des bénéfices de leur savoir 
diverses professions et carrières. et expérience. 

Le budget do l'année passée était'! C'68t un devoir agréable de les citor 
de 962.000 livres dont les n2.ooo. oui ayec reconnai,sance. 
été dépensées poui· les can-tructton-., L'affection et l'altachemenl dAs 
:-.o,; ~ources de rnvenu. s.ont_ les con- masses populaires à !"égard de nos 
tr1bu1tons ~es 01 g:ines locaux du par-1 Maisons du Peuple s'accentuent cha­
h, d~s. ad1mmstt.tt1ons régto11ales, des que jour de plus en plus Même les 
mu01c1pnlltés et ';1f 1 !~ cles subsides du plus petites viiles ne se résigueut pas 
siège central du 1 ,1f•t Républtcnm du à ôtrc privées des Maisons du Peuple 
Peuple. . . créées par la République comme fo. 

L'activité et les comptes des )1 '•?n,; yers de dvili•a tian. 
du Pe_uple sont réglés el controlés Il n'y eut pas un seul congrès où 
.;ous dive.r• pon1t~ c1~ •ne_ et par divers parmi lea voeux exprim.;s jusque par 
moyens f1.xes et ~ystémnt1qu~s- los villages, le voeu de voir iuaug 1-

En outre, les mat.sons du 1 eupln ont rer une Maison du Peuple ne se lrQll­
des ?rganes de puollc1té à elles. To~~ ve pas au premier rang .. 
les comptes et opérations seront P 1 . ordres et lt;s direollves de notre 
bliés cette an_n~~ comme les années Gt·~~d Chef Atatürk pre~crivent éga­
passées, po1;1r etr<1 portés à la connais- lament de r~aliser ce~ voeux le plus 
sance des citoyens. tôt possible. Comme en toute chose, 

Le nouveau " Tünel han " 
La question de l'érection de l'im· 

meuble que la Société clu ".:unnel d<>'l 
construire à Galata trame depuis 
dPux ans · elle vient de rocPvoi1· une 
solution g~âce à l'interve~tiou du mi· 
nistère des Travaux publics. 

L'irnraeuble en question devait être 
à trois étages ; la Municip~lité, forte 
des dispositions de la lot sur les 
routes, s'y opposait ou alors exigMit 
qu'il fut reculé suffisamment pour 
permettre à la voie publique de re­
vêtir une largeur proporltonué_e avec 
les dimensions de la constructton en­
visagée. Le minislère des Travaux 
publics a notifié, par cont~e, à ,_la So­
ciétl', 'd"a,·oh· à exproprier 1 ilot de 
quelque 30 maisons so trouvant de­
vant l'entrée du Tunnel. La So4!iété 
répondait qu'olle n'0tail pas en _me­
sure de fournir les quelque contames 
de milliers de Ltqs exigées par ilne 
telle opération. 

C'est alors que le ministro des Tra­
rnux Publics a trouvé une for a1ule 
nouvelle, basée sur la concession de 
la Société. Ln Soci.,lé l'a approuvée; la 
Municipalité doit faire connaltre cos 
jours-ci sa réponse. Elle ne pourra, 
semble-t-il, qu'être favorable. 

D'après la décision du mini<tère les 
magasins qm se trouvent en ~et_ en­
droit doivent être démolis d 1c1 un 
mois et demi. Dans ces co11ditious, 
on s'attend à co que les notification• 
d'UMage lem soient faites au plus tôt 
eu leur accordant un rltllai d'un mois 
pour leur transfert. 

Les expropriations seroul étendues 
ultél':euremont de façon à pot1voir re­
lier la ôte pont de Karaküy à celle du 
nouveau pont Gazi par une large 
avenue. La valeur des immeubles si­
tués le long de cette artère a déjà 
commencil à haneser. 

Le nouvel immeuble du Tunnel à 
Galata devra ôtre achevé dans le cou­
rant de cet été et sur le modèle de 
celui de Beyo~lu. 
Les dett es envers la 

Municipalit é 
La ~luoic1palité éprouve certaines 

difficultés à recouvrer seR créances. 
Effeclivement la saisie qui est prévue 
par la loi pour les dGttes envers le 
département des Finances ne R'étend 
pas aux dettes envers la ville. Un pro· 
jet de règlemeni a été soumis à l'a"­
semblée muuicipale en vue de remé­
dier à cet inconvénient. Il a été ap­
prouvé par les commissions compé· 
tentes. 

La manie du marchandage 
Un propriétaire de magasin a fuit 

d'amères confidences à un collabora· 
teur du Haber. 

- :-.ans n'osons pas, lui a-t-il dit, 
indiquer un pl"Îx au client. Si nous of­
frons à 3 Ltqs. une chemise pour 
laquelle on en demande 5 ailleurs, on 
dit qu'elle a •ans doule uo défaut 
quelconque et l'on s'en •a. Nous som­
mes forcés de demander un prix dou­
ble et d'engager ensuite un marchan­
dage laborieux. Nous finissons par 
obtenir le prix que nous avon~ Io 
droit, d'exiger, mais quelle fatigue, 
quelles discussions ! 

D'autre part, lorsque uou• deman­
dons de prime abord, le prix réel, le 
client habitué à marchander nous of­
fre un prix dérisoire. 

Tout notre vœu, a couclu oe négo­
ciant dt\èab'.lsé, c'est que le gouverne­
ment interdi•e le marchandage cle 
façon catégorique, au be~oin par une 
loi. 

Une 

MARINE M.&.RCJIANDE 

nouvelle mésaventure 
de l'"Aksu" 

marchandises et apposeront.leur sceau monuments les plus roprésentalifs de - Le palais et ses dépendsO 
à celles qu'ils auront reconnu so- la République turque. seront _donc très grands... ·~ 
hdes et de bonne quali té. En revan- - Où sera construit le palais du -Vo1c1 quelques chiffres suggest1 

che. on ne s'opposera pas 11 la livrai- Kamutay? f'.armi les bâtiments construites1à 1'11/ 
son sur le marché des~auH~ures re- _Sur le eommet situé. à Yenifehir, rieur ou au deh~n1 du 9u_artier dU, ~ 1 
connues mal fatles, ou msuffisamment derrière le quartier du gou•ern 3menl. ~~rnemenl, ceux du m1111slre d_e 1 l 
résistantes. Mats 1 absence du sceau De cet emplacement ou a vue SUI' ll?U_r, de la Cour de Cas~at1on. 
de !'Association sera un avertissement l'ancienne AnklU'a et la nouvelle. m1n1sètre de la Défense Nationnle·1; 
suffisant pour le public pour l'engager Le terrain afffecté au siège du Par- l'Académie de ~uerre,desminis1ère•1

1 
à ne pas les acheter. lament a une superficie de 350.000 mè- Travaux Publics et de l'Ecouoroie 

LES CONPE&Elli'CES tres carrés, y compris l'emplacement cupent une superftce totale _de 361;1 
réservé à la construction éventuelle mètres carrés. Or, la ~uperf1c1e ré;d 

A la Casa d'Italla d ·un nouveau bâtiment pour à la vée au Kamutay se chiffre à elle 8 

Une conférence avec projections fü~ 
présidence du Conseil et d'un autre il 297.000 mètres c_arr~s. il 
pour le ministère des Affaires étran- - Etes·vous satisfait des résul 

Galata à lravers les dqes è ·es obtenus î 1• 
gt · N d t • s8 

- Quel élait l'objet du concours .- ous avons ,ous en otre sera faite le jeudi 3 mars, à 18 h. 30. 
dans la salle des têtes de la «Ca•a 
d'Italia., par le Prof. Ernest Mam­
boury, professeu r au Lycée de Galata. 
Saray. 

international~ fa_1ts attendu Qlle cest pour la _P~ 
- Il s'agissait de dresser le plan mtère fat~ que d_ans n~tre ~ay• li' 

d'un palais unique destiné à abriter co_ncours rnternahonal d art s est 
tous los services du Kamutay et de miné avec succès. . i1J 

Au Balkevi de Beyoglu 
plus une partie réservée à la Prési- Sur ces paroles. nous qmttons 1~ 
dence de la République. norable v1ce_-prés1dent du Ka111U 

DtHnain, 1er, mars, à 18 h.30, le po­
i>te Mithat Cemal fera, au siège du 
Halkevi d'l Beyoglu, u ne conféra nce 
sur le sujet suivant : 

- Quand et dans quelles conditions en_ le rem rc1a~t pour tous _les r~ 
le concours a-t-il commencé ? se1g_nements qu tl noug a a111~1 fou q 

- Les juin dernier. Y prirenl part A1ou_tons avant de termmer i.; 

les architectes et les ingénieurs qua les arbitres en rent~anl dans leur~ 
la commission av .. ient invités. La con- donneront u~e série. de confér0 

dition prinaipale sliplllait l'anonymat r.ur l_a Turqme kamàllste et ses 
Lillérature 

absolu des coucurents. isat1ons. 
• • • Le vendredi 3 mars, à 20 h. SO, 1\1. 

Ekrem Tur, le distingué p1·ésident 
du Halkevi de Beyoglu, fera, au local 
du Parti du Peuple, rue Nuruziya, 
une conférence sur : 

C'est ainsi qu'ils ne devaiont pas f'DftSDl.DftDmDnt dit l '~all'Bd 
remettre perRonnellemAnt leurs phrn U 11 Il 11 11 11 Il 
el devis mais les expéd1e1· sou~ ph à 
la commission eu se aontenlanl d'un 
numéro pour ton.te in_dicalion.D'_au lt·es 
dispositions ind1quaten t par a11leur~ 
les raisons pour lesquelles on é tai t 

l'art militaire da11s les temps a11ciens 
el da11s les temps modernes 

.... ;:; . ._ ..... 
Haute distinction 

M. Willy 5pErco, chBvaliEr de 
l'ordrB royal n8erlandais 

Orange nassau 

empêché de concourir. 
- Quelle était la date de la clotûre 

du concours î 
- Le 10 décembre écoulé. Après 

quelque temps les arbi~res sont yenus 
pour e:raminer les pr~i.ets sou~s.Ces 
arbi tres ont été chotsts pa1·m1 ceux 
ayan t une renommée mondiale en la 
matière, à savoir : 

Nous apprenons avec u n vif plaisir Le professeur suédoislvar T&ngbom; 
que 111. Willy Sperco, directeur de l"A- le profossour anglais Howard Ro-
gence maritime Fratelli Sperco qui berison F.R.J.B.A.S.A.D.G. 
représente avec tant de zèle et de suc- l'architecte hollandais M. W. 1\1, Du-
cès en Turquie, en Grèce et à Trieste dok B.N.A. 
la Compagnie Royale Néerlandaise de - Quelle était la tâche des arbitres? 
Navigation à Vapeur, la Compagnia -· Elaborer un plan de concours 
Italiana Turismo (CIT) et au Pir4e pou r le remettre à la commission,je_x~­
l'Adriatica. vient d'être nommé cheva - miner les projets parvenus e t cho1s1r 
Ier de l'ordre royal néerlandais d'O- parmi cenx-ci les trois les mieux con-
ange Nassan1 QUS au point de vue pra tique et artis-

M. Willy Sper~o mérite certaine- tique. re~ettre à cet égard un rap­
ment la haute distmction dont il vient port et veiller à ~e q ne_les noms des 
d'être l'objet de la part du ministr 0 auteurs des proiets soient gardés se-
ctes Affaires économiques de La Haye lcrets. . . 
car il a depuis plus de vingt-cinq ans -:- Comment les arbitres onl·tls tra· 
servi en qualité d'inspecteur-général j va1llé ? 
de la Cie néerlandaise les intlil'êts du - Dnns une salle dans laquelle per­
commerce et Jl.e la m'ar ine des Pays- sonne autre qu'aux et len1'9 em ployés 
Bas, en Egyptll d'abord i;iuis en Hal- n_e _pou_va1t enlrer .. Po_ur p l ~s de pr~-. 
lande et dans tous les ports méditer· cnnon )0 vous en 1_n_dlquerai le heu · 
ranéens où !'Agence Fratelli Sperco a le palats des Expos1t10ns. . . 
de• succur:;ales. - Quelles sont les rétr1b ul1ons ac-

Nous présentons au nouveau cheva- cordées par l'Etat aux architectes el 
lier nos félicitations \es plus cordiales. ingénieurs nye11I prts part à ce con---c;::.-:a.;,.., - cours ~ 

Lss journaf 1Stu juifs 
en HnumilDiE ---Bucarest, 27. - Le syndicat des 

journalistes roumains a exclu de soo 
sein tous ses membres juifs qui y 
ont été admis après le 1er dlicembre 
1918. Les journalistes frappés par 
cette mesura pourront être réadmis 
s'ils parviennent à démontrer qu'il> 
sont effectivement de longue dat0 
citoyens roumains. 

....... 1:1 .. ••t:it:i>---

LB mariage du Duc dB 6inEs 

- n appartenait au gouvernement 
de fixer son choix sur l'un des trois 
meilleurs. projets choisis par les arbi­
tres. 

Par contre et en plus du droit de 
contrôle pendant la construction, le 
gouvernement accordait, non compris 
les impôts,3,5 pour cent sur le coût to­
Lal de la construction au gagnant du 
concours et trois mille livres au.x au­
teurs des deux autres projets. Mille 
livres étaient destinées aux a u teurs 
des proj .. ts venant immédiatement 
après le troisième classé. 

- Q.ue contiendra le palais? 
- Il est presque impossible d'exa· 

- ........ -
Rome, 27. - Par les soins de Is 1, 

rection des coors permanents cte 
gue et de calture italiennes potJtê 
étrangers on oommenQa une quatr1,, 
période de cours destinés aux él i 
gers ne connaissant pas la langue 
lienne. Ces cours cowplenl une 
laine d'inscrits. 

lapon Et Mandchourie 
Tokio, 27. - Le Banque du J•; 

décida uu emprunl de cent millioUb 
yens à la Banque centrale deMandC 
rie. ......_.. __ 

La. vie maritime 

Royal lndian ftavy 
Londres. ~uverneJ!I 

des Indes a été libéré de l'oblt!!8 

de payer une contribution an11 1 
de 150.000 Stgs pour la défeD~ 
l'empire à condition de s'eng8g 1 construire et à entretenir une esC 
indépendante qui prendra le n0111 

Royal Iodian Navy. 
* • • 1 

Actuellement, le gouvernemeo p 
Indes dispose d'un embryon de 1 
composé par 5 canonnières dO~~ 
plus grande, IA Clive, détachée à J3 'I, 
déplace 2021 tonnes assurant 18 
veillanoe du littoral ainsi que dU 
Persique; du navire de recbe J 
Jnvestigator, de 776 tonnes, d'un r 'f 
de garde (Patllan, 610 tonnes) e 
cherche-mines. fi 

En outre, le gouvernemeni Il~ 
nique entretient acluellemenl, 
frais, aux Indes une flotte . 
riosée par la IVe escadre de cro1

1, 
(3 unités) 6 canonnières el ufl 1

8 
de recherches, Io Slork. C"est i3 
remmeot des effectifs à peu prèJ,1 
tiquM à cette flotte que les Iu ' 
vront entretenir à l'avenir. 

L ' "Emden" à Tripoli 
Tripoli, 27.- Le croiseu r-éc01~o 

mand Emden a qnitt6 hier f11 8
01 

pari, apràs y avoir passé q.~1 , jours . Les cadets et les mar11 ; 11 
visi té la ville et ses mon uments• 
partoul avec sympathie. * 

Accident de manœu11't6 
, 

11f 
Malte, 27.- Deux sous- mar1

1e5 i 
La tâche confiée le gouvernement de la .• RépuhHque 

aux instituteurs parviendra en celte mattere aussi: :'t 

Citoyens, 
L'activité de plu• en plus croissante 

des Maieons du Peuple, ainsi que leur 
siluation actuelle peuvent nous ré· 
jouir tous. Cependant elles ne sont 
p&s encore arriyées à t;otre idéalisme, 
ni jusqu'au potut de satisfaire à tous 
nos besoin 

réaliser en peu de temps la perspica­
cité profonde d' Atatürk. 

miner Io tout puisque le programme 
de la construction forme un liYret de 

Turia, 27. - Le préEtideot du Sénat , C61ll pages.Je pouryai cependant vous 
M.Federzoni, est arrivé ici en vue de d~uner des rensmgnements su r cer­
faire fonctiou d'officier d'état civil à tames de ees parlt~s. Il Y ~ura q ua-

Le rnpeur Aksu, cla l'actministration l'occas100 du mariage du Duc de Gê- 1 Ire salles de réumon dont 1 une pou­
des Voies maritimes, échouA récem- ne3. vant contenir 600 députés et mille au· 
ment à Sinop et quo l'on était pat·- t!!!!!!"!!'!!!!!!!!!!"!!!!!!!!!!!"!!!!!!!!"!!!!"!!!!"!!!!"!!!m!!!~ diteurs.Il y aura une loge d'bon::ieur 

en trés en colli sion au cours ' 18: 
uœuvrea. Il n'y a pas de tier 
maines. 
!!!!!!!!"!!!!!!"!!!!!"!!!!!"!!!!!"!!!!!"!!!!!!!!!!!'-'~ 

La •luntion actuelle pout nous cou­
teuter, pa"ce quo les chiffres, les ata· 
tistiqu s démontrent qu'une grande 
majorité di; nos intellectuels a a•suwé 
dos tâches dans les maisons du peuple 
do nos villes. 

La personne quo, parmi eux, nous 
voudrions préeentor avant tout à votre 

venu à remettre à flot, a chassé sur 
ses ancres au cours de la tempête d'a-
vanl·hier Pt 8'est fait de nouvelles 
mies d'eau. Après r~paration som­
maire, ou attendra le beau temps pour 
le remorq'u~r un nolro port. 

L'ENSEJ:GN EJ!l:ENT 

Les administrations régionalei; et 
les municipalités affeclent volontiers 
à la prompte création des Maisons 
du Peuplea l'excédent qu'elles arri­
rivent à économiser sur les revenus 
consacrés à <les milliers d'exigence~. 
,J'ai la confiante conviction qu'elles 
so feront un devoir Xational do con­
tribue1· drus une plus large mes!lre à La. revue de la. fa.culté de droit 
inaugurer chacune une ~faison du Le dero·~. numéro do la revue d'o la 
Peuple dans les chefs-lieux de districts faculté de droit vient de nous par­
eu fonclion de l'augmentalton de 
leurs sources de revenus. 

venir. 
Nous re!ovons au sommaire: 

(à suivre) Le 4ème congrès international de Une va.e g énérale du futur palai1 du Ka.muta.y 
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-.••••••••••••••••••••••••••!111•••'1 On peut diviser eu 7 groupee les mar-1 près des banques italiennes autori-
!!I chandises qui peuvent faire l'objet des séee. 

Ce soir a "\::t. SAKAB. y A opérations de comp~nsation ~-t cellea- 1 Lea reliquats des comptes. Hbres 

prendre. Je vous obéirai. 
- Tu es un très chic type, garçon, CONTE DU BEYOGLU 

une des plus grandes productions frarwaises de l'année : ci se déroulent parmi les malteras con- J de ce genre p_euvent être ut1hsés .Il. 
tenues dans ce groupe. toutes fin~. mais à cette seule cond1-

sans défaillances. 
- Je suis digne de vous, cruel en 

vers moi-même. Le crime 
de raison 

Le commandant Bouvillois serra 
vigo1Jrnusement la main de sou fils et 
gagna le salon qui était à l'étage au­
dessous. Au même instant y entraieul 
la maigre Mme Laud~. la ravissante 
Gina •·t le corpulent Edouard Laude 
qui s'écria to!lt de suite : 

LE5 ftUIT5 BLANCHES dE PEtErsbourg 
la plus émouvante interprelalion de 

Gaby Morlay avE~ Pierre Renoir 
Bt Yonnel dB la ComBdiB FrançaisE 

0n n'autorise les imporlatious. faites lion que, sans obtenir l'autorisation 
de l'Amérique du Sud el. qui 1001 de l'Instilut, ou ne peut envoyer à 
baaêes la plupart sur le prmc1pe des l'étranger ni chèque~ ni polices. 
compeusalions,que contre des exporta- L'Institut esl autorisé, à garantir 
tion11 faites à destination de ces paya: les devise3 apparten~nt au>'. banques 
Quant aux autres pays,il n'est pas obit êlraogèrns 1>t qui ont trait aux mar­
gatoire qus les :importa lions se faa- ohandises étrangères importées [en 
sent entre l'Italie et ce même pays. Halie. Par BINST-VAL IER. - Ça y est, mon vieux commandant! Un sujet exceptionnel Une oeuvre de Tol1to! 

J'ai emporté le morceau ! Marc est 
Il faisait une lourde chaleur dans nommé ingénieur chez nous, à des 

cette pièce. C'était le ~6 octob~e, dD:le appointements inespérés. C'est Gina 
fatidique dans les mrusons qui subis· qui est content_e ! 
sent le chauffage central. Au d~hors, A peine ava1t-1l achevé, qu'un coup 
sur les jardins du square, clair de da revolver fit, il. l'étage au-dessus, son 
lune. bruit sec. Tumulte. On trouva le corps 

N. B. : La partition musicale de oe film est exécutée pour à tour par 
la Sté.des Concerts du Conservntoire rle Paris, les Concerts Colon· 
ne, Lamoureux et le choeur de la Cathédrale Russe de Paris. 
Réservez vos places Tél. 4x34I 

Les personnes ou établissements Par les mesures financières que le 
qu'à partir du 15 décembre 1936 se gouvernemrnt italien a mis en appli­
trouvent hors de l'Italie les étrangera cation à partir du 10 juin 1936 on a 
qui habitent l'Italie d'une manière encore Jimitél'importation des chèques 
provisoire ou définitive ont le droit de iutérieurs, des lires italiennes en pa-
se faire ouvrir un compte libre au- (Voir la suite en 4eme page) 

- Perme:tez-moi d'ouvrir la fenêtre, de Marc étendu près de sa table de ---------------~---------!!!!"!!!!!!!!!!!!!!!.,.'!!!!!!!I 
père, je suis très ému et respire travail. JI avait griffonné sur une feuil-
mal. le : • Je ns peux supporl&r l'angoisse, 

La fenêtre fllt ouverte a".ec effort je demande pardon à Gina, je veux 
par le jeun~ homme. Il était fragile, 1 qu'olle soit heureuse. • Pas un mot à 
nerveux à l'~xcè•. Un visa!!e pâle, a•· l'adresse de ses parents. ~iB économique et financiBrB 

LB commBrcB turco-italiBn 
sez. beau, d11férent de celui que _mo.n· Un châtiment encore plus tragique 
trait le com1nandan~ Petrus Bouv.rllois, atlendait Petrus Bourillois. L'émotion 
q.ui regardait son fils avec cette rnten· avait trop fol'te pour sa malheureuse 
s1té créée par la volonté de. convamcre. femme, et la folie qu'il avait voulu 
On commai.t Petra~. Bouv!llots . «CO°:~ chasser de chei lui se veo~eait en s'e~· 
mau_danl» p.1rce qu ri avait 9°!tlé d parant de celle qu'il avait cru guérir 
marme de f!!l~rre, _étant capiat~t~!ou~ el qui, à nouveau insensée, hurla des Du Bulletin /tlensuel du Türkofis: contigents seront SO!lmis à un nouvel 
frégate. Il au1t dém1ss1onué P plaintes et des rires funèbres. !.-Situation contractuelle : examen. Au cas où l'on s'entendrait 
pour sa femme, dont la .santé_ ne su~- pas à ce sujet, on dénoncera l'accord 
portait pas l'absence, et 11 avait acguis 1111111111>11a111&~'iilll&1tMl'lllll<~l"1.l.Alllli/11!iH~""'"""'>!ICl>MIMNtl!19!!i A) Convention turco-itaheune de moyennant un préavis préable de 3 
Une Certaine fortune comme mgénieur' I t d v· a11·on · -.y I T JI commerce e e na 1g · mois. 
naval. Un se!ll enfant é~ait né de cette Z E .I.~ La convention turco-italienne de 7.- Le certificat d'origine est obli· 
union, :\lare. Ils se tenaient f~ce, ~ face 1 commerce et de navigation est entrée gatoire. La copie B du certificat d'ori-
dans la chambre, où pénétrait 1 air du Les radios les plus demandés dane en vigueur le 1er janvier 1937. La. du- gine est poinçonnée par la douane im· 
soir. Sept heures, sept heures trente. . ti t rée est de 18 mois. Sauf préavis. 3 portatrice et remise il. l'établissement 
Le père el le fils étaient habillés pour le nouvel et ancien con nen mois avant son expiration.elle est ta01te de clearing. 
le dîner qu'offrait Mme Petrus Bouvil· Le 3ème envoi vient d'arriver ment prolongée pour un nollveau dé- S. _Il 0,., a pas de compenaation 
loi·s à des parents, M. el Mme Laude chez 1 · d'u 11 an ° 

a1 · privée. Les opérations de compensa-
et leur fille Gina. Voici les principales dispositions que lion privée entamées antérieurement 

- Assieds-toi, Marc. Ici, sur cette ::S A X E ~ contient l'accord : à la signature du traité sont réglé1111 
chaise. ,Je dois le parler de près. . 

_Pourquoi avez-vous choisi ce soir, Venez choisir votre appareil 1.- Mu:imum de facilités ~écipro- dans le cadre des dispositions an· 
mon père'{ Je me faisais une fêle... i ques accordées a·u importations et ciennes. . . 

avant qu'il ne soif vendu. aux exportations. 9. - La dénonmal1on de cet acc~rd 
- De revoir Gina, après ces trois · î · Il d 1 t n 

mois d'absence qui n'ont servi à rien. -~-••••''é'Uiso•1•~•11111111••••••••· 2- Exceptions prévues à ce privi- entra ae aussi ce e e a conven 10 
Vous vous êtes écrit chaque jour. Ce- • lèg~ , 1 de commerce et de nav!gation. 
pendant je t'avais prévenu. LB mouvBmBnt diplomat1qUB a) Les facilités accordées pour le . b. - Accoi:d de paiement turco· 

_ Vous m'aviez demandé d'attendre commerce des f ·ontières aux paye 1lahen (Clearing). 
lee réaultats des examens de sortie de roumain voisins ; • Date de la conclusion:29 décembre 1936 
Polytechnique. b) Les facilités qui pourront naitre Entrée en vigueur : 1er janvier 1937 · 

_ Tu e~ sorti dans un très bon d'une union douai ière ; 18 . 
Bucarest, 27.-Au sujet du prochain c) Les facilités que pourra accorder Durée : 1no1s. 

rang, je le reconnais, al te n'ai a~cune mouvement diplomatique roumain on I d' · troi1 
ioqui(;tude pour ton avemr au peml de l'Italie il. ses coloi. ies ; l cesse être en vigueur 
Vue mat ,r·iel. Au point de vue moral, ass!lre que l'actuel ministre à Bru- d) Les facilités qu'accordera la Tur- mois après l'avis de dénoncialion. 

~ xelles M. Juvara sera envoyê à Berlin 1923 se sont sé c'est autre chose. Je viens de te dire, quie aux pays QUI en · Principes : 
à la place de M. Comnène, nommé é d l'E · Ottoman · trop brutalement peut-être, que. i·e ne Aff · é è par s e mp1re ' ' 1. - Les importateurs italiens ver-soua-secrétaire aux aires tracg · L · t feront selon •onla1·e à auc!ln prix de ce mariage. J 3.- es paiemen s se sent leurs dettes en lires ital. à la • res. L'ancien ministre de la ustice 1 · 

- Vous avez refus', mou père, de · à l'accord de c earrng. Banca d'Italia. L'Istituto Naziouale ~ "· Radelesou sera uammé mimstre J · é · roque du ré me donner vos raisons. La Jsituation w. 4.- omssance r cip . · per i Cambi con !'Estero (J.N.C.i:.) 
de M. Edouard Laude est parfaitement Bruxelles. gime de la nation la plus fa:orisée en convertit ces moulants en Ltq•. et les 
honorable. Il peut même me rendre ce qui concerne les taxes, impôts. et passe au crédit de la Banqua Cen-
service, puisqu'il est admini~t.rateur &=inca rommBrc·1alB Jt=i11·ana Il redevancas qlli frappent la naviga- Ir.ale de la République en Ltqs el sans 
des fonderie de Londalle, où ie sou- u U u tion entre les pays, les droits d'assis- intérêt. 
haite d'être employé. D'autre part, tance, et en général (toutes autres par- 2. - Les importateurs turcs dépo-
lme L11Dde est la cousine de maman, fapital entièrement fel'!ié et r~rft'S \ ticularités du mêm~ genre. sent la contrevaleur de leurs dette• 

et Gina a toujours mtlrité votre sym- a) Ne sont pas soumis aux disposi- en Ltqs à la Banque Centrale de la 
pathie et votre affection. Lit. 

847
·
696

·
198

•
95 

tians de ce dernier. paragraphe. République. 
- Je l'aime beaucoup. Elle est ra- \ (a) Le cabotage. La Banque Centrale convertit oes 

visaante et sera une épouse charmante, Dlreotlon Cen,ral• .. ».Ali b) La pêche clane les eaux territo- montants en lires ital. et les inscrit 
mais elle ne sera pas la femme... Ap- FWal.. 4 .,.,. , 011, 0 l'ITAIJE, riales. au cr~dit de l'J.N.C.E. 
Proche la Chal·80, regarde-moi droit c) Les enconrAgements de toutes h d t 

é b t 3. - Le cours du o ange evan dans les yeux. Sais tu comment ,est lliTANBUL, tzvm, LOND:aBB, sortes qui sont doua s aux a eau" servir à ln conversion de la lire il. 
morte la grand'mère ~e ta mère, 1 ar· NEW-YORK nationaux. en ltqs. et d!I ta llq. en lires il. est 
rl·~re-grand'mère de Gma '? d) L'exécution des affaires de re- fi'xé après antente entre la Banque 
~ Créations à !'Etranger: Il de secours ou encore " 
- Elle est morte subitement à la morquage,ce es. . ' · Centrale et l'I.N .C.E. . 

• 

aritime 

011 NAVIGA.2,.!0"-'C:. 

. • 

Banca Commerciale Italiana (France) les services ma illmes sur le httoral 1 · 1 réanmers campagne. 
1 1 1 

4.- es pa1emen s aux. c 
_ Elle a'est noyée dans l'~tang. Paria, Marseille, Nice, Menton' Can, e es P ages. des établiesements de clearmg se font 

Otparts pour --Bnf~OUt s~roii:~ 1;c!l~r -
Saie-tu eomment est morte l'une de nes, Monaoo,Toulouse,Beaulieu Monte 5.-0u engag Ta de nouveaux pour- en monnaie nationale de chaque pays. 
ses filles '? Dans une maison de santé, Carlo, Juan-les-Pins, Oaaabl~nca, (Ma parlers au cas 011 à l~ S!lite d'un chan- 5. _ Les paiements des impo~ta-
folle. Tu ignores sans doute ce que roc). gement daos le régime des 1m

1
p0rt· teurs aux ~hblissements de clearing 

signifient les longues absences que Banca Commerciale Italiana e Bulgara tions d'un des deux pay;;, au re n'ont pas force de quittance. 

Pirée, Brindisi, VenisP-, Trieste 
dts Quais dt Galata tous ll'S vtridrtdis 

d 10 htUTl'S prlctSl'S 

P. FOSCARI 4 l\lars 1· !n c01ncldtont• 
l Krlndlsl, Y•­
llbe, l'rlette, avec 
lu Tr. Exp, IM• 
toae l'Burop• 

fait de sa maison Mme Edouard Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. partie se trouverait lésée dans ses 6.- Lorsque les établissem_ents de 
Laude'? Banca Commerciale Italiana e Greea intérêts. Si roa n'arrive pas à s'en- clearing s'informe~ont réctpro!l~e- Pirée, Nap•e•. Marie;lle. Gêne• 

- Gina ne m'a rien caché. Ce n'est Athloes, Cavalla, Le Pirée, Salonique tendre, on peut dénoncer. l'accor~- ment des paiements tls. devro~t .J~lD· 

MORANO 

Pas une raison s!lffisante pour que i & Banca Commerciale Itallana et R11man (Cette décision de dénonciation n )a dre à la copie B do cert1f1cat d or1_gme 
l'abandonne. Buoarest, Arad, Braila, Brosov, Conq d'effet que dans un délai de 3o jours· poinçonnée par les douanes les 8'18 de Cualla, Saloniqne, Volo, Pirée, Patras, SanU· 

- Ce ne serait pas une raison, s'il tantza, Clnj Galatz Temiscara, Sibiu L'accord de commerce paiement. Quarante, Brindisi, Ancône, Venise Trieste 
ABRAZL\ 
QUIRIN ALE 2 Mars l 

17 Maro l t'f 

Ue s'y_ ajoutait .•. Pourquoi penses-tu Banoa Oommerciala ltaliana per I'Egit turco-italien 7. - On peut déposer de l'argent 
q!le J'ai quitlê la marine_? Par a.mour to, Alexandrie, iLe Caire, Demanour comme avance aux opérations de Saloniqu•, Mél'!lin. llzm!r, Pi~tie, Calamata, 
pour ta mère, certes, mais aussi par Mansourah, etc. Dale de la convention: 29 décem- clearing. Patraa, Brindisi, Venise. Trioste 

VESTA 12 Mara } ~~ l 18 heure• 

lléceasité de la soigner el de la guéi:ir. Banoa Commerciale ltaliana Trust Cy bre 1936. . 8.- Cet accord ooncerno les mar· 
Je l'ai guérie ... Il faut que tu croies New-York. Date de l'entréo en vigueur: 1er ian- chandises originaires des deux pays. 
qu'elle est complètement guérie, mon Banca Commerciale lltallana Trust Cy vier 1937. 9.- Il ne peut pas s'appliquer au 

2 Mars 
9 Mars 

onfant 1. Pourtant la moindre émotion_ Boston. D , 8 · corn de trans1·1 !lr~e : 1 mots. . merce · Bouria., Varna, Oonstantza 
pourrait troubler à nouveau sa rat- Banca Commercl•Ie Italiana Trust Cy Dale où elle cessera d'être en v1- 10. - Il n'est pas valable poar lea 

QUIRIN ALE 
FINIOIA 
ISEO tO Mars 

1 
l 17 Deuret 

Son. Pbiladelphla. g1Jeur : A la dénouciatiou de la ~on- colonies el possessions italiennes. 
- Père, ce 11'eat pas vrai, vous m'é- vention de commerce et de uav1ga- d d vi 

P t à 1 · · 1 Aflilialions à !'Etranger ti·ou de la m•me date. l'accord de cum- li - Restrictions es e ses ;iuvan ez p a1s1r . o·- dtl li . cl' 1 sullna, Galat•, Bralla 
- ,J'accomplis rudement, à ma ma· Banca della Svizzera ltaliana : Lugano merce sera aussi automatiquement · et de la po tique argen 

QUIRIN ALE 
FENICIA 

2 MRrB 
9 Mars à 17 heures 

Dière un devoir i·ude. J'ai sacrifié ma Bellinzona, Chiasso, Locarno, Men- noucé. Le gouvernement italie~ qui dir.i-
vie à 'ta maman et à toi. Je ne veux dri i ,_ L1gnea principales de l'accord: geait le commerce des devises depuis 
Pas que tu épouses, avec c~tte l_ourde Banque Française et lt•lienoo pour 1. - Aux marchandises italiennes le 29 septembre 1931 jusqu'a~ 2? mai 
hérédité la fille d'une mtox1quée, l'Amérique du Sud. on a alloué la liste de contiogents 1934 par des mesures prov1so1res, a 
d'une d~mi-démente. Quels enfants au- (en ~·rance) Paris. No 1. . réglé, par un décret loi en date du 
~iez-~ous ~ Vous pourriez ne pas en (en Argentine) Buenos-Ayres, Re- 2.-Les marchandises italiennes qm 26 mai 1934, les opérations de o~ange 
avoir, tu n'en serais pas moins menacé sario de Santa-Fli ne figurent pas sur la liste No 1 joU1s- remettant le commerce des devises il. 
daue Ion foyer. . (au eréail Sac-Paolo, Rio-de·Janoi· sent des dispositions appliquées pour l' clstituto Nazionale per i Cambi cou 

- Mais i· e suis engagé envers G111a. C . b la rubrique c marchandises diverses•.· !'Estero• et les a placées sous un mo· 
J ro Santos, Bahia. ntiry a, Porto h d mat amais i·e ne lui parlerai comme vous L'importation de c acune e ces. · nopole. 

è 1 J Alegre, Rio Grande, Recile (Per- d 1 t ou de Venez de me parler, mon p re . e chandises s~ fait ans a propor • Do même toutes les opérations 
ne mettrai pas cette terreur dans sa nambneo). 50 010 des importations de 1934 et comm•rciales concernant l'or et faites 
P (au Chili) Santiago, Valparaiso, (en t l"b t d ( pays • ensoe ! elles eutren 1 remen ans e pour le compte du Trésor italien, 

E · · t 1 1 Il Colombie) Bogota, Baranquilla.) 1 d' t 1 · · au mo· 
1 - lie te croira mcons an e e e selon e ocre - 01 en vigueur ont été placées par un décret- oi en 

Be (en Urugnay) Montevideo. d 1 · t t• consolera. ment e eur 1mpor a 10n. date du 14 novembre 19{]5 ijOUS mono· 
S . . · o Banca Ungaro-Italiana, Budapest Hat. p l h d" turques - 011 ! Mats m01 ' 3.- our es marc au 1ses pole et remises à l'I.N. .E. 

- Tu es un homme, tu supporteras van' Miskole, Mako, Kormed, Oro• il a été affecté la liste de contingents Cet Institut contrôle el gère lui-
le coup, tu trouveras une autre tian- baza, Szeged, eto. No 2. même les affaires de clearing et de 
~e dont le sang vigoureux contre- Banco Italiano :en Equatenr) Guyaqull 4.- Les marchandises de provenan· devises. A côté de cet Institut, la lBan-

En coïncidence eu Italie avec les lui::uau:c bateau:<: des Soeiété «!talla 
et «Lloyd Trlestino-, pour toutes les destiuations du monde. 

Agence Générale d'l9ta.n Jul 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 llllamb.a.ue, Ga.la.t~ 

Téléphone "877-8·9. Aux bureaux dl! Voyages Natlt Tél. 44914 
~ • • ,, W.-Lits » 44686 

P RATELLI SPE CO 

Quais de Oalata HUdavendigâr Han - Salon Caddesl Tél. 44792 
battra los tares de ta famille mater- ~tanta. ce tllrque importées en Italie en 1934 que d'Italie fait fonction de caissier. Dates 
Delle.11 en sera de même pour Gina. Banco Italiano (au Pérou) Lima, Are- et qlli ne sont pas comprises dan_s la L'achat et la veule de devises ne peut Départs pour Vapeurs Compagnies (•nul lmpr~•q) 
'1'011 devoir est de la sauver de toi, qnlpa, Callao, Cuzea, Trujillo, Toana, list& No 2, jouissent des disposillons se fa1·re qu'avec l'autorisation de cet -------------1 --- ------
~ · • " 11· d Chi 1 I ' Piura P · · s la -- Comp•unie Rov•le Vers le 2 Mars ~on petit! Si elle pou~a1t connarlre mo 1en o, c ayo, oa ' uno appliquées aux objets. compr1.s sou insti"tut. N' n 
ce é t · · Cbincha Alta. h d d es • Anvera, Rotterdam, Amster· «Mars• • eerlan<i•i•• de vers le 8 Mare 
ce que tu connais à pr se.a ' Je sàms Hrvuska Banka D.D Zagreb, Sous'"k rubrique • marc au tsesh di.vers sera. Les soldes des comptes appartenant dam,tHambourg,portsdu Rhiu cSatumus» Ne•il!'ftH"" l '•li· vers le 10 Mara 

rtain qu'elle n'hésiterait pas Io Chacune de ces marc au 1ses aux étraogers, bloqués le l'.) novem-
~êlivrer d'un danger que tu es trop Siige d'l•ta..bul, Kot Voyuoda, introduite selou les dispositions du bre 1935 et dits •comples anciens» 1ntelligent pour ne pas apercevoir. Palazzo Karakoy régime en vigueur et selon la propo- peuvent être utilisés pt ·les créditeurs, 
~'.hér6dité vo!ls menace des deux côtés. Ttttphon•: Pira 44841-2-3-4-S sition de 50 010 de la quantité 1mpor- en se conformant à c rtaiues règles, 

1 voue braviez en vous épousant, ce Agence d l•tanbul, Allalemciyan Han. tée en 1934. mais sans qu'il y ait n< ~essi té de pren· 
double péril, 'vous commettri_ez un Dirtclion: Tél. 22900. - Opéra/ion• gèu 5 __ Si les contingents alloués l'ont dre une autorisation spéciale. 
crime, et toi qui sais, tu en serais res· 229f5. - Port•/•uille Document 22903 été pour une année, pour les époques Entre le 19 novembre 1935 et le 
Ponsable. Po•ilion: :/29/f.-Change • 1Port229ll de 6 mois on les calcule dans la p~o- 1er décembre 1939, ou a accord~ aux 

- Vous avez raison, mon père. . Agence de Beyoglu, l5tikldl Cadde.si Ul portion de 50 010. Quant aux conhu- étrangers l'a1Jtor1sation de temr un 
A - .J'ai raison, j'ai fait mon dev01r. A Namik Han, Tt/. P. 41016 gents pour les marchandises saison- compte nouveau. On peut verse.r il. ces 101 

de faire le tien. Succurlafe d'lzmiJ oières, 00 peut les livrer, après e~· comptes des lires it. qui proviennent 
b - Je le ferai ... Voulez-vous m'em- Loc1Uionde <olfre.s- ru • B•yl(}lu, Il Galata tente. sans se conformer aux réparti- des ventes de devises qui ont été. au-

rauer, papa Y ' Istanbul lions prévues pour les contingents se- torisées. Les soldes de ces sortes de 
- Tu Ille pardonnes Y Vente Travaller's chèquea mestriels. comptes peuvent être emp.loyé~ libre-

E~:~.~:z.~~f..~ rS:~nt~~aii:rl~on:c,e~~ B. C. I. et de chèque11 touriat:i- 6.- Si après le 1er juillet 19?7, il ment pour !es paiements 10tér1eurs. 
\lon1u L quea pour l'Itali~ et la Hongrie. y a un déficit de 15 millions de hvres On autorise les opé:at1ons de. ?Om· 
d re de me laisser seul. Les au- ~il. dans le commerce t1Jrco-itahen, les I pensa Iton sous certames cond1t1ons. e vont arriver, j'ai besoin de me re· l:-iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii~ 

«Hermes» 

1 

«Mars» 
Bourgaz, Varna, Constautza uHermes• 

.Satu mus• 
Pirée, Mars1i1lle, Vaieuce, Li-
verpool. •Delagoa Maru.,

1 

" 
\
vers le S Mars 
vers le 6 Mars 
rers le 8 Mal'I 

1
vers le 18 Man 

O.I.T. (Compagu1a Italiaua Turismo) Organisal•on Mondiale rte Voyagea. 
Voya1111s à forfait.- Billets ferroviaires, m:i.ritim•3S et aérien~- · l uo "~ 

réductio•1 sur les Che•nins de Fer fla/ie11s 

Sadreseer à: FRATEf,L! SP©llOO Salou CiJ,1e~1-Hùd1i.d.1.J1zlr lu G,1fata 
• Tlil. 4479a 
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parmi les artistes mêmes. Les préra-1 v·(D {,conom1·quD Dt r1·nanc1·~rD haus•é tout d'un coup en 1931 attei-
phaélites ne furent pas des peintres. Il Il Il Il ri Il gnant 5 14 millions de Ltqs el des-
Ni Je~ nazar~ens. Les académiques cendant en 1936 à 65.000 Ltqs. 
penso11I d'abord à leur sujet avant (Suite de la Jème paqe) Les exportations ~e tabacs qui en 

La vie artistique 
- -~-LR PR SSE TURQUE DE CE MRTl6 

L'atmosphère de la réunion du Conseil 
de l'Entente Balkanique à Ankara 

HÉflExions 
sur la peinturE 

d'envisager - si jamais ils ont pareil . . . 1931 étaient de 9 m1lhons de Ltqs soul 
oouci - leur harmonie dominante et p1er monnaie, afm de conserver la va 

1 

tombées au tiers el cette chute se 
l'arabesque de leur composition. IAur de la lirA italienn!.' el pour empê- poursmvant avec la même force, elles 

1 Seul• los grands classiques ont bU che1· la contrebande. n'étaient en 1936 que de 1000 Ltqs 
traiter, et sur une vaste échelle, tous Lesltaliens ainsi que le• êlraugers réai- seulement. 

.'I. Ahmet 1:·1nin Yalman t"Onllate 

dans le •Tan•. /11 curiosité et d'in1pa­
flence aoe,· leJque/le.s l'opinion publi­
que mondiale atlend le risu//at de la 
Vit n!un1on du Conre1/ de /'Entente 
balkan1que 

Ou se dit : " La presse balkanique 
continuo ù employer son langage plein 
de chau1e sympathie ... :\fais en pré· 
sence des grands événements dor. t 
l'Europo a étê la théâtre, les Balkans 
conservent-ils leur solidarité ancien­
ne ~ Continuent-il• à considfrer leurs 
intérùte comme étroitement solidaires'/ 
I.e président du Conseil yougoslave, 
~!. Stoyadinovitch par e:i.:emple, a 
qmtté A1 i<a .. un jour plus tôt que 
ses collègues.Le ministre des Affaires 
étrangères roumain s'est fait repr.<­
senter par un sous-secrétaire d'Etat. 
:,>011\-co là des indices dt! désint~re•­

"emeut ~ • 
Ceux qui interprètent erronément 

ainFi les idées et les faits démontr 'nt 
leur incompréhension de l'esprit et de 
l'esscaco de !'Entente Balkanique. 

Celle-ci n'lltant pa;; 1 créé& àans 
une intention agressi~e. elle ne 
1rnurait être iufluuucée par tel ou ature 
é~énr.ment ouropée11. Dans un proche 
passé, les pays balkaniques ont subi 
d'amères expériences pour n'avoir l'as 
su ètre maîtres de leurs destin~es. El­
les ont jugé opportun d'unir leurs for­
ces et leurs "olontés, e11 vuo de pro­
téger en commun leur indépendance 
1,ationalo et de dresser une barri~re 
contre les inturvPnt1ons étiaugères. 
I.'Entente Balkanique fonr16e sur une 
telle base, qui etil de sauvegarder l'i11-
dépendance ùe la polit1q ue nationale 
d!.' la famillo balkauiqnP, ne saurait 
être atternt par los facteurs passa­
gers. 1 tempe et les événements. Ou 
ne saurait concevoir aucune raisnu 
qui puiRse ébrunler uuo base. 

~lais il fnal dire aussi que la famil­
le balkanique n'e•t µas une famille, 
étroile. jalouse ot exclusive. ~es mem­
bres no sont clo !'eux qui se di•ent 
l'un à !"autre>; • Pou1qu'>i a<-tu re­
gard6 un tel, i·ourqum r.du hé ami· 
tlé avec un tel autr f ... • Cette fa­
mille fond o sJr la boune volonté et 
ln b1enre1.lance réciproques, est carac­
térisée par une atmosphère de pleine 
confiance.Toutes les amitiés extérieu­
res fonrtées par les Balkaniques v'­
son\ à renforc r la paix et la stabihlô 
C'est pourqum ou n'eu peut conceyoir 
un seul iustant a::.cuno des am1t16s 
que les peuples balkanique• foudrnt 
sur la base de l'égalité la plus abso· 
lue comme la .oumission à la volonté 
supérieure d'un µays étrauger, de fa. 
çon à s'en Caire l'instrument. 

Lorsque par saïte des drconstan­
ces politiques, un parti exrémiste ne 
repr(osontant guèro que 30 010 des 
euffrnges populaires est venu au pou­
\'oir en ltoun1nnie, il n'a pn s'y main­
tenir plus de quelqufs Femaines. Et 
même pentla1 t ce laps de tempo si 
bref, ou l'arnit vu s rapprocher tous 
les jours un peu plus de l'e,prit cle 
l'Eutento Balka111que. 

\'e11ons-en mai11tenant aux poiuts 
qui <'nt t rnterprêtês cle façon néga­
tive p r les esprit• ~'essimiste• Le 
fait que ln pr~sident du Conseil you­
güslal'B nit IJUitl~ Belgrarlt1 en Mpit 
des impo1 ta11t'! débat~ au Parlement 
AUr les problèmes ùu Uutigel, et-t une 
prnuve de 1'1mportauce µrimordiale 

. qu'il 11ttr1buo aux affaires balkani­
ques. Mats il ue 1-ou•·ait guère de­
meurH ù A11kar:i uu jour de plus, 
après l'achùvemeut des travaux du 
Conseil 

Il 'Y a des œuvres belles, honorable• 
et il y a le chef·d'œuvre. C'est-à-dirn 
le tableau parfait en son expression, 
en sa conception et en sou exécution. 

train d'y recueillir les suffrages de la Nous parlons évidemment d'une por­
nation au sujet d'une nouvelle Cons- faction < eu soi ,, et non de celle que 
ti_tution. A l'issue du plébiscite on co~- pi·.<conisent lois, codes ou systèmes. 
s11érera peut-être comme achevée la la· "'ous nous sommes maintes fois PO· 
che du gouvernement présidée par le sé cette question : Qu'est·ce qui fait 
Patr1a••:he et l\I. Tataresco passera. Io chef·d 'rouvre ? Par quel truchement 
probab1ement aux affa1r.es en tant que 1 ces lignes et ces toas sont-ils assem­
prés1dent du~Couse1l. Dans ces con- blé• de façon à nous communiquer 
clitions pouvait-il s'éloigner un seul ~on seulement ce que je dénommerai 
mRtànt de Bucarest ? ~ « extase plai.tique, - laquelle peut 

• etre provoquée par les " moyens " de 
• • la pein tare - mais encore à t\veiller 

Surie 1n~rne Jujet, M. Yunus ,\'adiécrit intensément ün nous un sontirnent de 
dans la "Cünzhuriyet" t·t la "République": profondeur, d'humanité ·1 

Par une coïncidence du sort, !'En- Il est stupide de vouloir trou•·e1· uue 
tente Balkanique est devenue, peu à formule rie chef-d'œuvre. Ce serait 
peu, une sorte d'organisme-modèle trop facile ! Pourtant, en peinture, il 
pour le maintien de la paix mondiale. existe u11 point capital que l'artiste a 
D'après l'idile qui se dégage nette· à résoudre et qui fatalement entraîne 
ment de ce groupement, l'idéal de paix l'échec ou ln réu•site. Ce point so situe 
doit constituer l'essence même des entro la mystérieuse distance qui sé­
rapports internationaux. Il n'est pas pare la nature du tableau ou est ca· 
une forme de violence se rapportant ché sur un quelconque endroit du 
à l'ère de l'homme sauvage qui puisse chemin que l'artiste doit franchir pour 
l'emporter sur cet esprit de paix si achemi11er son ceuvr~ vers ce domaine 
attirant. où plus rien no le retient ici-lias. I 

Tel est Io but que l'Enteute a réa- s'agit de dépasser la nature ot en sai· 
lisé dans la pratique. A l'heure actuel- "ir Je rythme et non l'aspect ; il s'agit 
le, les Etats composant !'Entente Bal- de reproduire sur la toile les formes 
kauique ont atteint le niveau d'une que l'on mit à l'extérieur eu les pliant 
grande puissance constituant un élé- aux néceHsités picLurales, même si l'on 
ment de paix dans le monde, et ce donne l'impression d'une scrupuleuse 
spectacle est contemplé avec satisfac- firlélité. 
lion pur ces puissances elles·mêmes. Le chef-d'œuvre réalise ce miracle ; 

Si-supposant l'impossible-l'esprit pr~senter des combinaison;; fictives tlt 
de la s.n."'. faisant faillite, l'ordre abstraites d'ordonnance, de lignes, de 
momlial se verrait assujetti à un direc- tons, tout en ayant l'air de respector 
toire da quatre grandes puissances, ce scrupuleusement les aspqcts de la 
directoire sera non pas • à quatrn •, uature. 
mais .1 • cinq puissances >. Et cette 
cinquième puissance sera couslitu~e 
par !Tnion Balkanique ,, ... 

On voit que !'Entente a, en fait, réa­
liH1\ des progrès immenses ... 

~·-LE retouf à HomB du marÉchaf 
&raziani 

Une réception enthousiaste 
lui est réservée 

Home, 27. - Le maréchal Graziani. 
vena11t de :\"aples, en compagnie du 
général Terruzzi, a été reçu à la sta­
tion par le Duce, les ministres, de 
nombreuse; per;;onnalilés civiles et 
mili1aire el une grande foule ttui 
l'acclamait. Dès sa descente du train, 
~t )!useoliui lui a donné l'accolade. 

Le maréchal Graziani a pris place 
ensuite dans une auto el, suivi par 
un long cortège, au milieu des accla­
mations de la foule, il s'est rendu au 
Palais Ltttorio pour rendre hommage 
à l'ossuaire des .Morts fascistes. Il a 
rendu visite ensuite au ministre-secré· 
taire du parti )t, Starace. La foule 
rtlun ie sous le palais l'a obligé, par 
ses acclamations,à paraitre à plusieurs 
repr1~e~ au balcon au n1Uieu d'accla­
mations r1litér60•. 

• • • 
Rom1 , 27.- Le général Teruzz1 ren­

trant rte Libye, est arriv? hier A Mes· 
1i11e où il a r~ncontré Je maréchal Gra­
ziani, qui revenait de 'l'aormino. Ils 
•~ $Ont embarqué• Pnsemble pour Na­
pie~, salnPs par dPs arcla1nations An· 
thou<iastes. 

LB DUEB fait du sport 

• •• Il est diffici!A d'avoir le tien> rie la 
!Jt>lnture. Cet 11rt a bien do• pièces 
que ne peut déjouer l'e11lendement 
moyen. Le « sujet" est le pl11s dange­
r~ux de CM pièges. 

.Je peins un paysage. Il y a là une 
dominante do bleu avec des orar ges 
••teints, un peu rie viole1, ~t, comme 
ligues, un jeu rythmé de perpendîcu­
la1res et d'horizontales. R~alisor l'har­
monie do ces tons et de ces ligneA tout 
en sauvegarrlant l'aspect de mon mo­
tif : voilà mon ~ouci dominant. 

Mais j" parie que mon tableau tor­
min~. presque personne ne s'apercevra 
le l'effort que j"ai dd réaliser pour 
réussir mes accords de bleu, d'orangé 

1 de violet. On exaltera la poé~ie de 
mou µaysage, et il se trouvera un 
malin pou1· rappeleL" que le minaret ~e 
ma mo•quée est trop court -- car il la 
connaît très bien, cette mosquéo, puis­
qu'il habite juste en face. 

• • • 
Le sujet a fait bien dos victimes 

les sujets en gardant absolument in- clant en Italie qui désirent •e re11dre Il L'exportation en Italie des raisins 
ta, tes les vertus plastiques de leurs l'étranger ont le droit d'emporter secs, des peaux fraîches et sèches, des 
Lableaux. avec eux seulement 300. graines de lin et des figues a couti-

Le goût de \'art me paraît à l'état Les touristes ne sont pas compris nuollement diminué depuis 1,30 et se 
plus pur chez certains gens simples dans ces dispostions, ~ar le gouver- limite maintenant à un montant insi· 
que dans la classe moyenne, c'e&t-à- nement italien leur fournit, à des prix goifiant. 
clire mi-cultivée. L'homme simple sait très favorables des « lires de tou- Nos,exportations d'orge qui eu 1,30 
s'émerveiller d'un accord de ton. Ce- ristes •>. La dépense de ce genre de étaient de 8000 Ltqs, ont dépassé 1 
lui qui a de la lecture cherche absolu-, lires ne doit dépasRer 300 par per- million de Ltqs en 1934, atteignant 1 
ment. dans toute œuvre, la justifica- so~ne et p~r jour. Quant aux touristes million et demi en 1935. Elles sont 
tion de ses petites opinions. qui ont pr!s des coupons de v~yage descendues en 1936 à environ un 

Il discute. C'est lui qui, devant uu ~Ide b?nzrne.,_la quanlltê ~ax1mum demi-million de Ltqs. 
tableau de Van fl:ogh, cherche l'ombre JrlOurnahère qu 1l_s pour~ont ut1l1ser, est Quant au charbon de terre il a suivi 
dt! l'arbre puisqu'on est en plein soleil. e 200 ou 250 hres, smvant le genre lui aussi le même cours. Tandis que 

rie coupons, nos exportations étaient en 1930 de 
NURULLAH BERK 

En Ethiopie 

Addis-Abeba, 27. - Le vice-roi a 
t'PÇu les délégalioos des paysanR ar­
rivés récemment de la mère-patrie. 

L'inspecteur du Parti, le député 
Fos~a. a présidé une importante r~u­
UIOn nu cours de laquelle on a discuté 
l'activit~ ~conomique et sociale de 
l'Afrique Orientale italienne. 

Italie et Pologne -·-Varsovie, 27. - La presse polonaise, 
commentant le voyage prochain du 
colonel Rock à Rome, exprime la 
vive satisfaction de l'opinion publique 
à l'occa•ion de la 1·epri9e des rela­
tions amicales italo-poloaaises et sa 
profonde admiration pour l'œuvre 
grandiose de :U. Mussolini. 

Brevet à céder 

Exportations et importations 18.000 Ltqs,elles atteignaient 1 million 
eu 1934, et 1 million 113 en 1935, pour 

Les montants annuels du commerce tomber en 1936 à 900.000 Ltqs. 
~~~~~-i~a~ie1~ sont indiqués duus le ta- V. _ Principales matières 

Aiusi qu'il ressort de l'examen de d'importation 
ce tableau, 11os importations, aprè& Les principales matières importées 
avoir atteint leur maximum on 1925 d'Italie sont les cotonunded, les fils 
ont commencé ensuite d diminuer d to 1 1 · 1 'J 1 t 
d'une manière rilgulière ot enfin en e c~ n, a ame, es po1 s, es étof es 
1936 sont descendues à euv'iron 2 mil·! en larn.e les frmls, papier et machines. 
liou~ de Ltqs. Nos 1mportat1ons en cotonnade_s onl 

T · h d' . coutmuellement d1m111ué à partir de 
. an dis que les m:irc. au iaes . ita- 1930 et sont tombées de millions à 

hennes en 192~ constll1:Ja1eut environ 1 112 million de Ltqs. r!es im orta-
21 010 de nos 1mportahons. gén~rales, tious de fils de cotonR p 931 
en 1936 elles ne représentaient appro· . . 9 . . qui en 1 
ximativement que 2 010 des mêmes im- a,·a1ent attemt : m1!11011s de Ltqs sont 
portations. •lescendues. 193a au dessous de 100.000 

Ltqs. La lame, les poils et les fils ont 
Tableau No 1 après 1')30 suivi un cours ascendant 

(En 1000 Ltqs) 

1923 28.353 19 6 15 201 17.1 

et en 1932 ils atteignaient le double 
du chiffre enregistré en 1930 dépas­
sant. aussi 1 million. Par suite cotte, 
matière d'importation descendait 
rapidement atteignant en 1936, 140.000 
Ltqs. 

N"os exportations de laines et d'é­
toffes de laine ont progressivement 
diminué depuis 1930 et atteignaient 
on 1936 un montant trlls insigniCmnt. 

1924 40.984 21.2 34 884 22.0 
1925 43.478 18.1 50.274 26.5 + 

Le propriétaire. du brevet "'O- 2166 ~~~~ ~~:~~~ ~~-~ ~~:~~~ ~~:~ + 
ol.Jtenu . en Turqt~1e en date. du 17 Hl28 26.426 118 31.616 18.2 +t 
Avnl 1930 et relatif à de~ «huiles mi- 1929 32032 12.5 3384~ 2l8 

13.152 
6100 
6.796 

14656 
10968 
5.190 

Les importations de café, thé et ca­
cao qui en 1930 étaient de 761.000 
Ltqs so11t desceuduos à o eu lt):l6. 

nérnles composées>, désire entrer en 193 ·39 13 8 3 · 0 

relations avec led industriels du pays 0 20 .• 1 20!1 21.1 i 1813 
11.620 
12302 

5.285 

t'indicE des valeurs boursièli 
italiennes pour l'exploitation de son brevet.soit 1931 18.4a0 146 30.7o2 24.2 

par licence soit par vente entière 1932 11.074 12.9 16359 16.1 
1933 8.540 11.4 12.968 13.5 t 

Pour plus amples renseignements 1934 7.395 8.5 10.307 11.2 
s'adresser à Galat'l, Per~embe Pazar, 1935 5.669 6 4 9 493 9.9 + 
Aslan Han :'ios x-4, 51~me étage. 1986 2.026 2.2 4 343 3.7 

4.428 Rome,27.-La fédération des agents 
2 912 de chang~ releva que l'indice moyen 
3.824 de 100 pr;x de compensation à la date 
2.317 de septembre 1936 avant l'alignement 

Brevet à cédet· 
Le propriétaire du brevet No. 2089 

ol.Jteau en Turquie en date d.u 5 
Février 1936 et relatif à un •d1spo­
sit1C de ref'>id1ssement pour moules 
centrifuges à fonte• désire entrer en 
relations avec les industriels du pays 
pour l'exploitation de son brevet soit 
par licence soit par vente entière. 

Pour plus amples renseignements 
s'adresser à Galata. Per~embe Pazar 
A"lan Ilan ~os.1-4, 5ième étage. 

Tandis que nos expor talions à dAS- monétaire, atteint par 3' titrAs des 
linatio11 de l'ltali_G s'AIMaient en 1926 plus importants 131,10. 

à près do 52 m1ll1ons, olle~ lombaient L'accord commDrc'1al pofono-
en r,36 au dessu9 do 4.500.000 de Il 

Ltqs. Elles constituaient en 192, ap- sov1·;,t1'quD RD SDra pas rDOOUVDfD 
proximativement 27 010 de nos expor- Il Il Il Il Il Il Il 
tations générales, et n"alleigoaient en Varsovie, 27. - L'accord commercial 
1936 que 4 oro. polono-soviêtique viendra à éch6ance 

Un poinl digne d'attirer l'attention, le 31 mars prochain. Comme depuis 
c'est que notre commerce avec l'Italie quelques années les échanges entre 
qui durant les années 1923·1924 était les deux. pays se soldent toujours par 
passif a commencé depuis 1925 à en- un passif pour la Pologne, on estime 
trer dans une phase active et a coati· dans les miEeux économiques de Var· 
nué ainsi jusqu'à ces dernières aunées.1 sovie que l'accord no sera pas reuou-

lv N . . 1 'è velé. .- os pr1nc1pa ea mati res =::iii;;;,.... .... ...., .................... ....., ___ _ 

d·exportation ThB~D"fnE dB ID i1°lllB 
Nos principales matières d'cxporta- I' U 

tion sont les cotons, les œufs, les 
noisettes, les uoiBelles, le rnism soc 
l'huile d'olives, le tabac, ll•R peaux; 
IPs grain~s de lin, l'orge et les mine­
rais. 
~os exµortation• cl!.' coton ont bais 

s~ continuelleme11t dl'puis 1930 et ont 
atteint leur point minimum en 1935· 
Elles out haussé de nouveau en r936 
et •ont remontées au quart euv1ro11 
des_ exportations enregistr~es en 1930· 

rios expol'lations d'wufs ont alt~int 
leur maximum en r93r. Elles ont con· 
tinuellenwnt bais~c depuis lfl32 ot 
elles ont commencé à bauss~r eu 
1936 . 

Xos exportations Ùll nm•ottes qui 
en 1930 (•latent de 3 million~ 1•t demi, 
ont commenctl à baio;sor d'une façon 
conteuue. atteignaut approximati<e­

Section dramatique 
Ce soir à 20 h. 30 

Bir Ada.m 
Ya.ra.tma.k 

(Créer un homme) 
Drame en 3 actes, 

De Necip l'azil Kisakürek -Section d'opÉrBttE --Ce soir ti 21 h. 

Sôzun Kisa.si 
l'our douter de a R'Jnmanie il fau­

dra1• ne 1 as t n'r coml'I~ de la ~itua­
tion intfrieurc de ce 1•ay•. On e-t en 

Rome, 27.- Très admiré. \f.\luaso­
lini a fait hier matin à la Villa Um· 
bArto. une magnifique excursion à 
cheval an galop. Dans l'après·midi. il 
a pffedtué un vol sur !'Agro Pontiuo 
:\ horrl dA son trimotPur qu'il pilotait 
lui même. 

Le président du Conseil égyptien llahmud paf& photogaphié, • 
en compagnie de Lady Lampion au cours d'une réception . 

mont G0.000 Ltqs. 
Nos exportations <l'huile' d 'olivès ont 

•uivi un cours trèR régulier. Elles ont 

Comédie e11 .J tabler1ux 
de von l:;chonthan 

oersion turque de S. )lorny 

!. 

'== FEUILLETDH DU BEYO&LU no. 13 Il 

.. Fusillé 
l'aube a 

décor ad hoc. Elle sera intitulée «Ln 
fête à Bagdad.,, 

- C'est que, malheureusement, je 
n'ai pas du costumes spéciaux pour le 
numéro en question. 

- Peu importe. Ma secrétaire, 
)lllo Erna, a déjà réuni tous leij ac­
cessoires et toutes les robee dont 
vous aurez hesoiri, Passez donc à 
côt~.pour les essayer; ello se charge­
ra des retouches nécessaires. On ,·ous 
photographiera, également avec un 
voile, comme toute musulumane qui 

· 1 se respecte Cela donnera un peu 
~---=~~-'-'=====Il Par .M:A.URICE DEKOBBA\\ ~ plus de rnvstère à rntre numéro et con-

CHAPITRE \'l 

TROIS .\LL\})lET'rES 

L'impresano parut. Il était petit, 
ventru, cordial. De grosse lunettes d'é­
caille lui donnaient le facies d'an haut­
huant surµris par l'aurore. 

Sybil se leva ot pén~tra daus son 
bureau. Tandis qu'elle marchait se• 
bracelets tintinahulaieut sur se~ poi­
gnets. Elle exagérait nussi l'ondulation 
de la tm le, commo il coavienl à une 
da1. ~use orieutalo pour qui la danso 
du ventre u'a plus de secrets. 

- ~llle Bolk1s, dit Kohuberg, je suis 
heureux de \'OUB vmr faire vos débuts 
dans notre capitale. Votre renommée 

=== tribuora ·au surcès de cu1 iosité sur 
lequel je compte. Voici 1.,a cleuir 

ne m'est pas inconnue. Je sais que exemplaires du contrat. Veuillez si­
vous avez eu de jolis succès en Amér1- gner ici, Jlademoiselle... N"aturelle­
que et eu Angleterre. ment, je suis persuadé que nous 

-- Et vous croyez, M. Kohn be1·11 sommes d'accord, , 
que vous pourriez m'obtenir un enga- Sybil parcourut '" tex te ùu con­
gement à Vienne? Je suis uu peu 1 trat Elin n'arn1t nucuue objectiou à 
pressée, car je dois ensuite me rendre faire. E:Je signa. )f. Kohnberg, e:1 ijO 

eu Amêrique du Sud et je... 1 Iernnt, ajouta : 
Konhberg l 'interromp1t : - Et je suis stîr, )lademoiselle. 
- ,J'ai votre affaire. On m'a parlé que tout \'ienne vicudra vous nn~ 

de votre présence en Autriche et déjà plaud1r .. Vous m'entend 0 z lmn ! 
je 1ne suis préoccupé de trouver un l./1111J1stauto avef• la,1t113lh1 il av.1it 
cadre digne de votre talent. ~f. Stern- répété les mots • •tout Vionnl!1> était 
burg, le directeur du Kabaret du suffi:;:1mmont. duirn pour quu ~ybil 
"Perroquet 131anc• ost prêt à vous on· devinât à quoi il faioa1t allusion. Elle 
gager pour2 semaiues dans sou établis· Hour1t et murlnura : 
semdul. - Le tout '.'10nne civil et militaire, 

Le contrat est rédigé. Vous aurez u'eM-CP pas 1 
!iO couronnes par soirée el vous e:i.:é-1 ::lur lu milme ton, )[. Kohoberg ac­
culerez une danse orientale dans un qmesça : 

- •Militaire ... • C'est bien cela. 
D'ailleurs, «On» s'arrangera pour at­
tirer l'attention de certaines perron­
nes sur le talent de Mlle Belkis Mah­
moud. 

- Merci, M. Kohnberg. J'espère 
bien que Sheherazade n'attendra pas 
ou vam ~ultau Shariah ! 

• • • 
.Sybil. avait consacré ses deux pre· 

m1ères Journées à Vienne aux néces­
sités de sa mission. Ce devoir accom­
pli oll'l avait à présent le droit de 
p~nser à elle·milme, au but réel de 
son voyage. L'étrange el soudaine 
mort 11e son mari la hantait. Elle 
avait failli y perdre la raison. Main· 
tenant qu'elle avait r&conquis tout 
~on équ1llibre, elle entendait bieu 
tirer au clair le mystère de calte fin, 
ne .P!us se contenter des explications 
offia1elles qu'ou lui avait données na­
guère à Borne. 

Son enquêtR lui semblait d'autanl 
plus facile qu'elle était inconnue à 
Vienne où son mari ne l'avait jamais 
µrésentoe à ses amis. Ils s'étaient ma· 
riés au mois de juin, eu Suisse. lia 
avaient fait un très coun voyage de 
noce aux lacs italiens. Personne à 
Vienne n'avait jamais vu Mme Hen­
n111gs. Ce qu'on aurait caché à la veu­
ve du ~apitaine Hennings, on n'au­
rait aucune raisou de Je dissimuler à 
Mlle Belkis :'.llahmoud. 

Le major Rashleigh l'avait mise en paillettes d'or, elle demanda: 
garde avant de partir'. Pressentant - A propos, mademoiselle Schwie­
sans doute son désir si légitime de ger•, vous allez peut-être me donnêr 
savoir comment et pourquoi son un renseignement. Figurez-vous que 
mari était mort, il lui avait dit: 1 j'ai nue bonne, camarade une dan· 

- Surtout ne confiez aucun détail seuse de claquettes que j'ai connue à 
de votre passé aux collaborateurs Constantinople au printemps dernier 
que vous pourrez avoir ù Vienne ; et qui avait eu une liaison avec uu of-
1nê•ne pas à l'agent 24, à celui que ficier autrichien. 
vous verrez le plus souvent et qui au - Tiens, tiens ... 
cPalace Hôte1", ~ous aidera dans vo- - Oui. La pauvre fille était très 
tro mission secrète. Les affaires in- amoureuse de ce garçon ... Un certain 
limes des espions ne regardent per-j capitaine d'Etat-major. Attendez doue, 
sonne, pas même leurs collègues qui 1 j'ai noté son nom. Comment s'appelait­
trnvail.lent pour la !Ilême <'.'luse. . 11 déjà ... Herbfü1gs ! ... ~on, Henumg ... 

Obéissante, Syb1l a'éta11 abst .. nue 1 C'est ça : ,cap1ta111e Henniugs... Or. 
~e rien. révéler à l'agent 24. D'ailleurs, I ma pauvre amie'.avant que je me mette 
11 ne lui ava11 posé aucune question 1 en route, ma dit : « l3elk1s, puisque 
indiscrète, conformément à la règle 1 tu vas à Vienne, tâche donc de savoir 
de leur jeu danl(ereux. Le passé, les ce qui est arrivé à oet officier dont je 
aventures, les origines, les affaires. n'ai plus aucune nouvelle ! • Elle l'a· 
sentimentales de Mlle Belkis Mah-1 vai.t connu à Genève, je crois, el elle à 
moud u~ le regardaient pas. Il avait ê!G très affectée de ne plus rien ~a­
reçu l'ordre impératif d'aider dans I voir à son sujet. 
son travail uu<i certaine danseuse tur-
que. Il ne chercherait nullement à 
savoir d'où elle venait, ni si elle es-
pionnait pour sa patrie ou pour sa· 
tisfaire une vengeance personnelle. 

Après réflexion, SybH vil une oc­
casion de se renseigner en interrogeant 
la secrétaire de Kohnberg, celte Mlle 
Erna Schwiegers avec laquelle elle 
devait essayer ses costumes de 

(d suivre) 
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Umumi Ne~riyat Müdürü: 

Dr. Abdül Vehab BERKEN 

scène. Bereket Zade No 34-35 M Harti veS 1' 
Le lendemain matin, tandis qu'elle 

endossait sa tunique de mousseline à Telefon 40~ 

' 


